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C »ii f wrivlet

Maison à d;u% logements. 
Cette propriété augmentera 

beaucoup en yaleur en peu de 
temps , . V.-

Maison double à vendre sur 
lairue Québec.

VEXEZ NOUS VOIR.
P0THIEH & FITZGERALD LA TRIBUNE

UN SOIJ LE NUMERO

ReeeiiU $580.00 
Maison en - brique à quatre 

[logements, rue Brooks, Prix 
155.000, $.1.500 comptant.

En tr*« bonn« condition. Voyec-la.

3 maisons dans le quartier Nord
2.500 $3.500 $4.000

(JM Terni (h trCa laeiiM.

Pothier & filzgcrald

LECTURE 
UNE MMURITE DE 30
----------------------------------- s

.•
L’AMENDEMENT TL’RRIFF EST BATTU PAR 36 VOIX, ET LE B0U8-AMBJNDEMENT GITLBAULT

PAR 176 VOIX. ’

AVANT LE VOTE. SIR WILFRID LAURIER I 
POLIT ICUE ANTI-NATIONALE DU

PRONONCE UN mLgISTR 
’ GOUVERNEMENT. - M

AL DI8COUR 
BORDEN PAR

TRIS8ANT
TS8I.

LA

OTTAWA. 28.—Par un vote de 114 
à 84, soit une majorité de 30 pour le 
j.'ouvernrnipnt, le Ull Borden ou bill 
de contribution de $3.1,000,,000, a su 
bi, hier soir, ou plutôt hier matin 
sa deuxième lecture. IJuant ai 
amendements proposés, le premie 
ce u. de M. -i iba t, a été re * 
par 187 vo x A 11 et le deuxième, < 
iui de M Turriff, par lié vo x A

en faveur de a .. ru. .on d 
mar ne rnnadienne et n a pas tnénu 
ceux qui osaient taxer de dèloyaut 
le parti libéral.

M. Borden, lui, s’est contenté d 
ressaisir ses aneiens arguments en fa 
veur d’une contribution. Le contrat 
te entre les deux cheis n’a jamais ét 
plus frappant.

I.e débat sur la question navale fi 
r.*pr s par M. Emmcraon qui fut su> 
vi de M. Be’.lemam et de M. Know’e 
puis, vers 11 heures. Sir Willrid 1 au
r'er s» 'ev , ■ n n '’eu des a?cli.„i.
fions rr aétiques et pro’oii^f^s de 
au u che.

Le défaut d espace no.is oblige A re 
mettre demi son discours très re­
marquable.

M- Ionien succédant au chef de
l’Opposition, d clare qu’il ne com- 
preud pas le changement d’attitude 
de l’Opposition sur cette question de 
l’appel au peuple. Autrefois, lors­
qu’il s’agissait d’une politique per- 
mamn.e, les 1,héraut ne voulaient 
pas de consultation populaire et au­
jourd’hui, ils en réclament une A 
Muiids cris. Pourquoi, demande-t-il 
A Sir Wilfrid laiurïer, ce principe ne 
s’appliquerait-il pas aussi bien aux 
deux politiques.

Et Sir Wilfrid de répondfe . "J’AI 
TOUJOURS PRETENDU ET JE 
MAINTIENS ENCORE tlU’Ilr N’Y A 
'UCUNE NECESSITE DE CONSUL­

TER LE PEUPLE St R UNE PO­
LITIQUE NAVALE. CANADIENNE 
vT PERMANENTE .

Al

.Pissant à la qijéstion de la parti- 
cipdVion du Canada dans les conseils 
de l’empire, M. Borden maintient que 
cette participation est la seule réso­
lution du problème d’unité permanen­
ce de l’empire ét en terminant, le 
premier ministre déclare qu'il ne veut 

*Jfpas faire de menaces, mais que aon 
bill devra être adopté coûte que coi­
te.

Le vote sur l’amendement Guil- 
baiilt demandant an plébiscite est en 
suite pris avec le résultat suivant 
Pour, 11 ; contre, 187.

Ont voté pour MM. Achim, Bon 
lay, Mondou, Bellemure, Guilbault, 
Lamarche, Barrette, Thompson, Tur­
riff, Cruise et latpointe (Montréal)

Puis vint le vote sur l'am< ndement 
Turriff demandant que l'adoption du 
bill soit retardée jiisqu'A ce que la re­
distribution des siè-ites soit fuite, et 
aussi que le peuple soit consulté. Ré 
sultat : pour, 81 . contre, 117, soit 
tun:. majorité d<’ 36 pour le gouverne 
ment. L'opposition en bloc, plus M'I 
Achim, Guilbault, laimarche et Hui 
rette a voté pour cet amendement.

Enfin, le bill a été ad-.pté en deux 
ième lecture par 114 voix à 84, soit 
une majorité de 30 V" " ndnn 
Boulny, Belleni ire, Achim, Guilbault, 
laimarcbe et Barrette votant C' ni til­
le gouvernement.

j -------- :0:---------
! —Il ne fait pas bon habiter ur 1rs 
hauteurs, car il y vente plus fort

I que dans la plaine.

SER LE GOi:- 
VERNEMENT

PLUSIEURS CI r. J Y EN S DB UMNS 
TANTlNoPLK SONT UoMPHUMIâ 
Da.VS un complot.

OONLTANTINOPLB, 2v — La po­
lice de Constant nople a d^ooufe t une 
conspiraii n contre 1? gouvernement 
et plus.eui-B cf iciers et cituyeus Am.- 
rents ont ft^ arrftfs. On dit que i’riv 
citü gouverneur niil«tai''e, le major 
Yussuf Lafrtt, est irB(pliqué dans Uaf- 
fttirr.

LONDRE 
ne bataille 
inexa ts.
Const in 
la situ
ou Tc'atal «, ma s ale bombarde 
ment d’Audrinople cctmnue.

La Tur'u> a rtuouJePe ses ouvertu 
re? de p«4s, sur la Ikmc de la cession 
d’Andr.nople, et -er.i des

ffn.es de la Ht site Hour cela I e c» 
HuTt bulgare a r*J"oml« de coaeiiArer 
la propo Pion, meris 11 n'a euoora 
rien décidé.

ÜN TEMPLE QUI
T $350,000 

EST EN FUMEE
1 Hcivice delà '‘Tntune”)

NKDHAM. Mat-s.. ts I. église
(atlii)li<iue Saint-«Rvelih a été s* 
truite rie fond ea cotttbh , c-' matin, 
par le feu

•

des fils électriques défectueux
Les pertes sont évaluées $3.r>()t0(H).

PIL01E8 ET IUNE NOUVELLE

LES ! ILOT.’, ET LES DIKEC 
TEUR.S DE COMPAGNIES EMET 
TENT DES VUES DIAMETRALE­
MENT OPPOSEES.

siuimio «i Tuu.vaa — jaH’a.lb 
sien du pilotage, hier, M Mcluasr 
-epris.'ntrnt la Dom n on Coal Crm 
jim, s dSclaié le montant de pilo­
ta e layê par cette ic-mpaf-me du- 
n nt la drrm.'re s »‘s n Ge fut $36, 
f(-1, dont JIM.ïSO pour fn tas de
Québec, it $.0,144 pour en haut. Il 
considéra comme mauvais, la «yst

e adopté par les pilotes de Québec 
II n était pas en faveur di l’aboliti­
on du pilota "e obligato re. 11 dtclara 
qie a compagn e avait deux vais 
su x - n étalent pilotée A partit de 

Pointe au Père. Ceprnd nt. ils ce »e 
r ndairnt pis jusju’A Mi iitréal. par- 
e- qu le chiral était tro‘> dan t- 
isux. Il suggéra quelques arpéliu a 
tli n d: es le fleuve, t-rès di Mcncrê- 
al, et de nn-Ueura ihaix.' A la Po n 
s- St l.airenl et a- Died d: la ira 
vtrse. en bas de Qué.bec.

Il [ait cuelqu-e suggestions en vue 
de modifier P système actuel Le
terrain surgère laloptioc dJ systé 
me m virueur à Monti-éal, permet- 
t ut aux pib tes dr bénéficier les
levrrv de leur pilotare Hier qu’il 
Met i-f n ? ai rien de UboimMeté de ceux 
q-ii i-ontrOlent la -xirp latloti des pi- 
lote-, il croit qu’il serait préiérable 
qu’elle eoit :OJn la tutelle <Ju fod- 
' eni-m- nt II estime de plus que l’o 
l'ici.tioe - par er 1- français par 
bitcrri.-i* i‘t d - L.it.nre A éb.'inier 
de c-'t* thi-li lee uspirarts de langue 

. :,1. M M-.Isaac cjnsidTe que 
IT n-lais seul est esee-itiel pour les 
pib t. s

y.iclqur,. pilote . qui furent appelés 
\ render leurs témoignaipes. déclaré 

: ■ r. que le prés-nt systèm-» était 
lion et qu’ils n’aeeirnt aucune amé- 
lu ration A suggérer.

LEM 
VU RENAITRE

ENTREVUE D’I N REPRESENTANT 
DE LA < I NN COTTON Co AVEC 
LE CONSEIL ET NOS HOMMES 
D’AFFAIRES.

Un représentant financier de la 
Connecticut Cotton Co., n rencontré 
ce matin la plupart des êcbevins et 
un certain nombre de représentants 
du Board of Tiade, au sujet du pro 
jet que forme cette compagnie d» 
venir s’établir à Sherbrooke 

Lee pourparK-ra ont duré hssu* 
longtemps

Tout indique que la chose est us
■-urée

1 a nouvelle industrie ero- lotrrait 
n i-.ornt'-e cors’déri-ble d’en-.pinxév 
‘ d‘p— t a une gros»-.' scimme pour
’trblir ‘ci

N PÜOCÊT 
AUJIMINEL

L’AVOCAT CABANA A K.TK CON- 
UAMNfcs A rilTBIR HON FROCKS 
DEVANT LA COUR CRIMINELLE.

COUR DU MAGISTRAT

LA PACIFICATION M A RC H K SON 
TRAIN, KT ON NE CROIT PAS 
Ql K L T N T E H V K N T10 N DBS E- 
TATS UNIS SOIT NECESSAIRE.

MEXICO, 2M.— Dii sept 
qui s» vrari«Qt au bri^aadage rt au 
meurtre, dans le.* environs d • Tlane 
pant j i, à huit mille d in , ont éU pris 
tt exécutas ce matin.

Juan Varpaa qui. à la tfrte d’uno 
compagtue d*» rureaux, a capturé 
bunditH, a envoyé un meatae au préHi- 
deut proviaoire Huert.i, l ms lequel il 

•
“J'ai l’homwur de Vuu» infirmer de 

1 exécution de (Mx-sept b.m lits, pris 
lee arirre^. A U ma n, en Ma ne réfolte.

La a(hui:u8t: ation est rie
plu* en plua aatisf <ite. Dumnt les 
d «Y 'ret- in ' i at . e h -ur h nlmi :r 

rr elles ont en ové lr«ir sdh^s*- 
on «u >r u erafaeut Hue: la. Le 
der-uer rt-’ elle 'i d os *t le.-v armes, 
Mrt U«x-oo onel Gjx’îdencio IH» La Fis- 

nui qurtta l’arm',' tt y h un nv»:a 
-'t sf r|t A rmU attre le troupes d» 
Ma Icto dnns le* Etats de Vers Crus 
et d’Oaxnca. Avec 700 rie ses parti- 

1 Suite A la page 6)
------—:o:--------

EIR WILFRTD TuÀTRIER, qui H pro­
noncé hier, un puissant réquisitoire 
contre le projet Borden.

a imnü ms
LE REGLEMENT DECRETANT LE SYSTEME UROHIBITIONNISTE A 

ETE DEFAIT PAR 171 A 176. SUIT 5 DK MAJORITE SEULEMENT

UNE BATAILLE SANS PRECEDENT

(Dépêche spéciale|
WINDSOR MILLS, 28. - Une ha 

taille sans précédent, dans les anna 
les de la tempérance dan» la pruvin 
ce de Québec, c’est bien celle qui 
s eet terminée hier soir, dans notre 
petite ville, par le renvoi, pur 5 de 
majorité seulement, du réglement dé 
crétant la prohibition.

Depuis quinze jour» au moins, des 
réunions et ries ueae-mhlées étaient 
tenues presque tous le» Jours. soit 
par les tempérants, soit par leurs 
adversaires.

Le règlement municipal décrétant 
la prohibition fut soutnla aux élee 
teurs, avant hier et hier. 4(KI person 
nés avaient le droit de voter ; 347
ont exprimé leur opinion. A la fin 
de la première journée de votation.

| les forces étaient égalés 1(13 pour 
le règlement, 103 contre.

Enfin, hier soir, à la fermeture du 
j bureau de votation, le résultat était 

171 pour le règlement, et 176 contre.
Pendant ces deux journées, il a été 

payé des taxes pour $2,000.
Des licences seront-elles accordées ? 

Plusieurs croient que non, et disent 
que plutieurs tempérants ont voté 

j contre le é-'glcment, simplement par 
j ce qu’ils voulaient être libres dans 
; la suite.

L’hon. Thomas Chapais et M J 
H. Roberts, secrétaire de la Domi 
nion Alliance, ont été les principaux 
défenseurs du réglement, pendant les 
quinze jours qui viennent de s’écou 
1er.

UN ENFANT 
QUI S’EST TUE 

EN GLISSANT
SON TRAINEAU EST VENU DON­

NER DANS LES JAMBES D’UN 
CHEVAL QUI LUI A FRACASSE 
LA TETE SOI S SES SABOTS.

SAINT JOSEPH DALMA, (Lac 
St-Jean I, 28.—Un bien triste acci­
dent s’eat produit ici, vendredi der­
nier. Léon Landry, Agé de 9 ana, 
l’aîné de» enfants de M. Louis Lan­
dry, a été tué par un cheval. L’en­
fant glissait dans le chemin public, 
lorsque non traîneau donna dans les 
pieds de l’animal conduit par M. 
Tremblay le geft malheureux fut 
le crt ie broy’ aou. le aabot «lu che­
val.

M. Tremblay est trê* peiné de cet 
accident qu’il n’a pu éviter. Les pa­
rents de l’enfant sont inconsolable».

DE LA VOIRIE 
AJATE VALE

CETTE MUNKTUAJJTK RECEVRA 
LKS RM,000.00 DEMANDES.

RI** notre correspondant régulier) .

KATE VALE» 28 — L’botiorable 
Ministre «le l'Agriculture et. rie la Voi­
rie, informe M le wecrAtaire tréto- 
rier th» la Municipalité que, par un 
arrêté, en riate du 21 courant, le 
Lieutenant Gouverneur en conseil a 
approuvé le rAglement adopt A pHr la 
Municipalité, le lcr octobre 1^12, or 
donnant l** gravelage rie certains rhe 
mm», ainsi que la résolution adop­
tée, le 27 janvki dernier, demi n riant 
l’allocation de $82,000.00.

Tabac à Chiquer 
En Palettes

empire
Navy

M

1$ Pilote

Ce que le Pilote dît:
"Piloter un navire à destination n’est pas 

chose facile.
Au poste ou ailleurs, le tabac i chiquer 

EMPIRE NAVY est un réconfortant.”

Devant H. W. Mulvena, Ecuyer, 
Mug1.strut de District

Sherbrooke, 27 lévrier 1318 
'terre Guilrrc te v* Che. C. Cabana.
Tu» s pia n tes ont été déposées eU 

'Tte ftffa*re, ri*»^ le** fîrcon^tan.*''? 
"rivantes Fn novembre 19il, le 
riaizn n.. qui demeura.t alors \ Ht 
Franço.e Xavier de B romp ton, et qui 

; demeure maintenant A Ditton, avait 
été arrêté pour recel d’effets volée, et 
Hon fils. Joseph Guilmette. et son 
gendre. Ovide Gagnon, fils, pour vol. 
Les deux derniers avaient été appré 
hendés d Sherbrooke et conduits le 
lendemain A Windsor Mills, par l’hms- 
sler P, F Punn. chargé du mandat 
d’arrestation, et renfermés dans la 
géôle- Dans la soirée, Dunn était allé 
les voir et leur avait conseillé d’a­
voir une entrevue le lendemain, avec 
l'avocat du plaignant, un nommé 
George Côté, eu vue d'arranger l’af­
faire. T/« mandat d'arrestation avait 
été émis par un ju^c de p^:x de Wind 
sor. M. Archibald. Dana la matinée 
du lendemain, Dunn les condnisit au 
bureau du notaire Bégin, où l'entre 
vue eut lieu. Il fut finalement enten­
du que pour la somme de $250.00 que 
l’avocat du plaignant Ich ferait libé­
rer, A condition qu’ils fissent l’aveu 
de leur faute et que les effets volés 
fussent remis A leurs propriétaires. 
Comme ils n’avaient point d’argent, 
ils firent vei ir le père Guilmette, 
afin qu’il se portât caution pour eux 
Pour obvier au défaut d'argent, 11 fut 
finalement entendu que l'avocat ac­
cepterait leur billet conjoint et soli 
dalre pour $850.00, payable A deman­
de, et que les accusés seraient admis 
A caution. Le billet fut fait par l’a­
vocat et signé par les trois accusés, 
ainsi que par F. Milatte et Uhmaoier 
Dunn. comme témoins. I,e billet fut 
remia A l'avocat, qui leur d t que la 
somme de $50 00 serait payée A Dunn. 
pour «ervices, une partie aux pro­
priétaires des effets volée, comme in­
demnité ot le rwite A lui même. Le 
père Guilmette convint de faire une 
vente par encan de sch meubles, ani­
maux et ron'ant. afin d’avoir de l'ar­
gent pour paver le billet. Goci se 
paSBft't îe 13 novembre. I^e cantion- 
aenviU fut rennnvvlé le lundi suivant 
et le levdt l’encan eut lien Dana la 
matinée dn i001” ^ l'encan, les trot*

LES VICTIM 
SE PO 

100 ES
LK8 l'KItSONNFS QUI AV AIENT

avale nu Foison, far mh
O AI DK \ COATK H -K SONT
TOUT A FAIT HORS DE DAN
GER

(Dépêche spéciale) .
COATICOOK 28 — Le Dr Bir» et 

Mme Birs, qui étaient danger»a»- 
ment ma'adee après avoir absorbé 
de la e->qpe dans laquelle du poi­
son avait été ver»ê par mêgarde. 
«ont tout A fait rétabli» et hors de 
danger maintenant.
Trois autre» personnes, Mlle Fa 

quette. et un jeune b4bé, qui niaient 
êealem.nt absorbé du même pMngr. 
et qui étaient eux aussi malades, 
sont égalenant bien

Une certaine quantité d'aride arec 
nieox avait été mélê A la soupe, 
par mégarde

HOm RIENOEIU
MOVTRRAL

Vts-â-vli l’Hôtel ds Villa. Rendea- 
roua des Csnsdiens-fran^afs Cul- 
•ln# recher^bép Confort modern#. 

J. A. TANGUAY, propriétsire 
158 311

accusés furent arrêtés de nouveau par 
le grand constable du district et 
amenéH A Sherbrooke, où ils subirent 
leur procès devant le magistrat de 
diHtnct.

Le père Guilmette fut acquitté et 
Icb deux autres condamnés A quatre 
mois de prison. Plus tard, l’avocat, 
porteur du billet, intenta une action 
contre eux sur ce billet, en Cour Su­
périeure. Il» confièrent leur défense A 
un autre avocat, et finalement, en 
janvier 1312, cette action fut discon­
tinue. Ils eurent A payer leurs pro­
pres frais et aussi le» frais de leur 
défense devant le magistrat, environ 
$250.00. I^e père Guilmette, au cours 
de l’enquêta, «jui vient de se termi­
ner, a déclaré que cette affaire l’a 
ruiné.

Sur ce« faits, trois plaintes ont été 
déposées par lui contre Uavocat la 
première, pour obtention d une va­
leur négociable turns faux prétexte» \ 
la deuxième, pour réglement (com 
pminding) d’une offense criminelle ; 
la troisième, pour conspiration entre 
l’avocat et Duna pour frauder le» 
trois accusé».

Sur la première plainte, l’avocat a 
été. libéré, pour le motif que la preu 
ve n’a point établi l'exiaténce de faux 
prétextes. Sur les deux autres, il % 
été condamné A subir son procès de­
vant la Cour Criminelle. Il a été ad­
mis A caution sur son cautionnement 
personnel.

Mtre L. U. Bélanger, U K., pour la 
poursuite. L’accusé a conduit sa dé­
fense lui même.

THE CANADIAN BANK 0F COMMERCE
laqtiall» pat mile, avec I*

EASTERN TOWNSHIPS BANK
«Jlr Edmond Whiter. C.V.O., L.L.D., D.C.L. —................ .. PrtelJmt.
Alaxmnrfr* Lislrd _ ...... ..... .... ............... .....................  Gérant Général.
John Aîrd___________ _ _________ _ ___ _ AmÉatant Gérant Général.

CAPITAL $15,000,000—tiSERTE $12,500.000
A va. DnfTerlB (Bureau rentrai) , K Wlnn Farvrell, rérant. nie 

WrilDigtrer, F A. Brios». rériVüt, tuC vilauU V.Uuj , ... F.
Dianln^. Afpnt,

VENDRE
Une petite maison di a vendre a Sherbrooke-Est. Conditions faciles.

CHAÿ. G. BROWN, Courtier d'immeubles, 158 Wellington. Phone 62

776299



Moiitrf.*!, c / (|m i/^r* at*
Mme A.-K. Cfeufe,!* )ü tut parti» ce

•
^ourii à Montréal.

- Nui» flicit tt* >i)‘ A M. Alfre l IM 
f ier qui d«w*fiu rheureux p^re d'u* 
ne ftrouüy petite ft lie.

—Mar<l. rt merci «'h t

Mlle AIM i Burquê r?ixiiue
il i..i u>y*y ' Ht Hy*.clnthe lotldi.. 
Ki> a*ait uIKe v-Jr »om ieeu fr#re, 
M ( anpl>eU# uialad*’

M W Ur‘1 f l' Kfct*v*ie.
ait ' ■ j a -kc â i ork Foreet, eu 

m il*.
Mme J. U. Charoher’.an'l, dk Ku

U* ale, «* -it »•» vixite dl<4t ha fille
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hla» 

du eue 
-Ne

M. Al

f fiint

Man»;,
• UC.; 'OU
Hu irt
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t,(/ii «le 
Mua- (7 
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“fvt
teutu- ,i< 
H I >.*x t 
«lui* A M
Ht,Il r. Il-

— la* Ij 
enfant»
in marie > 
Tria, ne c
d? Ma l. :

^iic <1f
fniui
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r* il *

II. K.

H.nit r -t i. i A

d’iPt^n lr tr

n d« p.iur t, 
j r Mint IM 

M Heart H i 
u fu t l’ncqii 

; c propri't'
. K.ta^t* au nj.
Wmu? K t

• '. ■ t'.<*he t
IT irt< o n* A

A If ed

et Mi* 
- Mo t

*7. »« f)r

â: 'f F li X I mlie.
Dfeft’ Mil 5 A n'» Honwr enl partie, lun-
ait 5 ■li. pou Bfcoridjrn, S -Y.

Mm» I. L »3ae*t de Or. an by. a.st en
irorm n tdc ci *!î UQ1 fils. M Fermin
Isti «.ur*

M. t Ma* j Ve letier, de North)U| Un tJ»* , êta a ■ » lie k
tM lundi. jar affairt-
Mlle Kizié la Lapierre, d.» H her
oks. était en pi jm**n .de cbe* sa

.n" -c, A! me \’ Art, U.iulliler, diman** t b •
Hun edi, M fî-ent st Lf» ‘ a-re, ma

|N/ tei;j d fcoi p, d*»af a une ctnkrf dcc.
qui U r i lieu A l é.ok d i vil'Age

M Z L» v Ul d • Fr omptol), é
» n. / I iC'*, ** mardi ft nu’Tvre

o
z, au 1 ns d ^ la p po

—La ttmaint ritrxiir're, il fUr-, 
v rni un «ecid ut qui aurait pu avoir

f i u V t I f M’ J- i ruliclvttâl V| j l4 #. , iT< ( ,{. lU v .aitüut <1 .-
Ciiidre d un itt pot.j visiter la four 
ii iiee de la «actixtie. nianqiiant la 

i'iut.eur.-.r-îiiiriert devii anent ahat» pr«ini. ce marche de escalier. il fit
tue* «t at It u Je s'occuper < r une ebut* .le * pi.d- de !mut. U n
eurs dévoua de m.iieon, pure» <j..e r.". nui t • /il n en •• tir, ave- u- 

leu eyetii e n i ni* d veut d'ftv11 n nt.v • au pied i..:t q» l'a i.
i*. uc jo-if en jour, uileti ont £ v*- ter.ut A m cbarobn piuaiouri» joui 

v^r« .lana cett« m me routine, baiay DirriHfjr-he (iern.r M H Lavoiri-
nt. érpoi- «ttant. cui«act, eU . Hita èr.*. «a dîme et ii- «Tifunt»» an.

I ôtonuant A ce que leur» neri» devieti qio Mme V. W. 8« »*• «le Kiohmonl.
neat détendu», et à ce «lu’eilr» deviei Maient «n visite ch / M. M. Desn:.*. 
fient abattues. rain, de 8te (’hritd

tjuend unè femme est dan» cet état, --------:u:--------*
II n'y api., Pour elle, qu une ebo c ni'DBWFI 1
«faire, c'ts»t de se procurer quelque x* A h 1)1 1 *
hocie 4 u i refera s«,n système 
F.t, fKjUr cela, r.en n» vaut les PUu- 

ch de Milourn pour le c,;eui tt le» 
erf», L'action récup- ratrice est rcs- 
•ntiepar «ba^ue organe et chaque 

mmu du corps, e’, ,ii peu de temps 1 t 
fulbleate d< c .e ta place à l« f >rce »t

John Murdiek 

\ KTHUY

Mm --•.i i*i m 
l'Kir une

cédé m rc 
armé d M. 
I A» e de r» ]
î athu

MM. Al 
clerc i.nt u 
par art* «le 
H ma n fm

adiniraMe 
Idem eut «!i 
trr et loti 

Mme H 
Hyacinthe 
trer s n »e 
Hémlnai *, 
i ne jambe, 
dre che/. un 
jugea la bli 
Antonio H 
ra farr-.lîi’

Mm* Hi; 
écialist «

d. H.

M. Y, T LP

lac
i pi;

* I allée A Ht 
dernOrc r-neon 

ni >. éléve «m 
ru: <■ hltssHure A 

< ' t d'H se Tfii 
A M ntré-aî rui 

use. Le jeune 
t lellenHmt dans

rr an que/ 
.1 Murd'i 
h.r.te pa,.

de Ur» lauuon 
Ira* d*

TRAITfMfNT NfAl
en Irois jours

0»nh(* rivroijnerie

Ouellette e»t pnrt 
ît d ■ la Rein tine, 

rr i rr nnd > Ht* Anne
I'idmi n : fl.n ttc est île retour 

din | f in r. «d-» ci,^7. tb s amis, A

- M Lrn«hc l'i’rnier * t h<i furmlle 
u "u 4,nt Ihi-.Ch, tnaid pour aller 

i-. ■ i? .'* L; ci. ni a. N ii Au, vi M
Will. L nid il est parti pour Th:*t 
'u «I M u,* - N' u u - !. "ir uhaiton .
bc n voyage et Hiiccè».

Mn * \'*p. !ft n (outu e, <le Ilis 
r« li était, mardi, I hOte de b >n pN 
re, M .Toi limnler

M l’a bé ,1 Gauthier, vicaire de 
!)’L iacli, était en visit.* au presbytè i 
i * in.ticniji «feinier.

Ml. Vv« nue Allard, él. m* au cou 
vint .le h’It-,;n -li, est, dan» le mo 
ri'Ti*, chez s*'.' par. nts pour une cou 
pie ri,.* jours.

----------- ■---- —
LA T 1s VA LL.

Mm .1 II Ile-s«*tte est |>artie! 
i«; M. ntrtftl, en vli te ch *î son ,r,v-| 
r** J* |»r F \ Fleury Kile visiter^ 
'’.‘f autres parent» et amin.

NDTKi: Tt AM K UK HAM

M. l'abbé <'ouillArd est allé A 
Wotton aujomd hui h.t. »mp«gné d* 

ÜM 1 • | beau
• î Hict .i l’ene.iult. che/. les pareil’s 
le rr dcniier

M lb m'i L « *u let i\»t icveuu .run;

‘- Mlle Ttos i Dawson, de était,
ma^c%dl, de parsage A Adoll he, 
ca route pour Lima Kidge.

Mlle Georgiann i Lai^sae, de Ibiils 
u. Il t i«.r, f -t . v s te i l; * :
Mtiu Ain«'<lée Lemel n.

, , , . . , - M i b irle.i Bt Hilaim est rev ni
la .iti.l t' , tt renu m «liine d en hanté .i,'irr* pri rn-nad.* de quel

're vécue jUcs jf uis chez d« amis, à E et
Mme Henry Mc intosh, Oliver, N. K , ^t,r|1R
rit “de re'*, mruA.ide le» l'ilui h Mil- 1 • Ixiran,- « est partie, c s 

; our le cour et les nerfs, de M.lbiun, j. r.rs- ‘ r i rs poui ’ herl rooke 
•t î.H 4- *•* ’«ill s.,ut fui 1*S et O-t , ■ cli.igi que nos I»*

at tue- Je a* pouvais aco.mpl r t.-.n- de a THIIUM*: appntidront
n n travail, et, la nuit, depuis .,,i ^ m Fmile Gin'nis, eu patinunt.
tre ans, je ne pouvais «i r./i'r. Api s h'. wt ib.nn* une. en*or « qui le fuit

ai«.ir pr.s sept boites, je sui» ci l 
éieunnt gu'T'e, et je puis .»h lec. i 
d'* *' esr ou de nerfs ' 
r:winder Aquifnn.ue >*>uffre de mai 

Le» pilai»» de Mili um pour le coe*.
( le* nerfs -r vendent Mx*. la tiotte 

i l «dtes pour S1.23,che/. !es mareband 
: envoyées directement par la rn«!L' 

«ir récepTion du prit, par la T. M * 
n • ’ ! »<1 T ro» l'a»

gneault.
M Lucien Tourignv. avo at, q » 

i-.irtira li *nt,‘t pour l’Oucrt, était 
. <li. dans notre vil!e.

M. d. A. IIél>eT*t f init de pas» igc 
d uns n, t:e ^fîHreLte , ru une

a- .e/. touffrlr Nous espérons que r>* 
la durera peu. Nuns lui souhaito s 
in ■ prompt»* gu5ns »i.

Mme Vve T. Gusrué, de St-J(» 
f-er h .I* L.qoice, autrefois d^ 8t.A- 
fl l ii » t venu» uutlqu •
temps chf ' -on gai n, M. Erre ‘ 
Cag» j r re dé; ’ .te r

MM V. GallegI -r et L Lre ,a. 
MarM. L.n étaimt mercredi, de 

p i so'e â St-Adolpl.. eu ru*'»* j t 
Lime Bidee.

F, Gingiu* et A. I>. N i 
• *«i, Ma Tit hier, eu voûte .h 

Mlle . lel e Nadrau, ».oul ir‘‘t *

<A suivre A la page 3)
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illiiiii !:ü
mm ;

ü«| : i!!!:ii!

qui se livre ehaque jour à un Lbtur 
iûtiyam:, a besoin, en plus d'une 
r ’.ivûare solide, d’un toi:i«|ue 
rtinrûant comme le

Gin
*r\ûfOIX ar

Absolument Pur
Distillé • t M.*:-: en Entrepôt sous la 

virvtill;ir.ce Eu Gouvernement

qui lui four: ira 1 ré erve d< forces 
cl d'éiieri(ic in û « . nsé.bk à l'ac- 
complissement d i tâche.

iir^s
( haque flacon do “GIN CROIX-ROt'GL” est revêtu 
»ii; Timbre de Contrôle Officiel du Gouvernement.

EOIVIN. V. lSON i. Clw, LIMITCC, 520 Rt’E CT Paul, MONTREAL

IL.».' 
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g Ut fitRiitl »|4* lu Fie I* T

lui» nt * |>.| .*g»' IC. Li M'
• Il i - «» !N|UI Victo

i. Uu Su
le» met

11*
'«•nt a.--

• (lu r
Mm** 1 1

allé

f f i » »■!*> . » *A il ét ait al 
't' fille naïade a*i eau 
s d* la C\> ïgréjratfon 5S

niant 
lu«u X

hftJttr
O® s

(ilIT» >\

îm • T*

Mm •

illppe I/tvf' daine u'p Ami 114;*» 
1 - ‘ part i
«laagcreu . riHUt malade. |

i ne. (
H aul d » ( ’hrs* aj , ,-t.ait

Elu
G Ia

N N «t Mme
L

[ n
iUX ,

pnFHutfc \
h t 4 h *7, M Ortav lAnglois, a * 
dr prf .Hgder »» s r4.i‘i ï A 1- jr yr 

" fille malade.
M IL ! nunln est illé à Wotton,:

•
i i s «! • » femni» I

■ m . ..• s.'» d • V N -i * i : 4 • ■
il» *. «lans finir» Non!, est mainte-'

.* » » : f<*n4*îi.,n et t oui ■nible l'ii'Ti j|
N •: l a .* * ha;., n*» ; • n sac 1

heuh Gag» 
Gtigmin M 
Féli* lîi >« 
merleau. M 
Mnieu A1 f r 
houx. Tl»i 
lile, Gédfoi 
TancrNle V

Ml ' V. Mlle
gnéc
tin.

L U"
P»

1 .4)11 ici
Mr».L 

M FrMûic l o 
Alfred Jutrns. 

Thû d ».* Le ; 
Vu. lle-s 
.LG l aMcur. I 
U'Iih > < irtgné.’, j

n » , ,,n Th I

!'

M. rt Mme O. Trottier out np 
pus. r-H jours .'t, .ive. ie. i t. la 
u; »u il * leur belle ► rur Mtr * l'.l
m. ml Tiutti. ; tîe Mai; b» Tr. N H.■ .i...»

IA GOI.LELK FF KM K SES FOU 
TES

DrumnumilviUe. 2* Le GolLgc 
F. .Luc il » Uitimm. udville, s'est 

vu oM'.'é d » ff : m» r » “4 portes, avilit
• ' 1 *>*'’ i ' la jHlii.* v'role y a
*'ûi ii m e N* d puis quelques jours. 
l';\ pt é’Hes étaient atteinU d*
* < î I ,• mala he it l’on eru fcsge de fer
’d • Il y. ndant • n» lune tempt*
'f»n »i uipé. h i la maladie .le si* pr.»

Il VF A K A

Iûman' h:' «WnHa'i 
I \Hhaht*ont fnil 1 

i aqu* t tes à N a l on 
p» a le souper. a i I 

lis levinrcni A At 
» -k «Ma lui' - Kt o» nt 

l*i ->m« iiHilc W Iles , 
Muianarito Un»*eut | 

.frmnett»* M- t’a t 
F rth M iheti M M 

Vimé |t >s*elv. Fddv 
ûiud et Vnti'U.'» \û

maemtsr-

Crrcons et Fillettes
>; ' ru cho.4, de nt>uvc3u pour vous

y» -Cv
»mi»T

bldlfi

.tr)” V y ï ne, P.i

■ » *fr-«

mammm mam imm sai
VEI^TE DU SASVBEDI SOIR

APRES SOUPER.

Une mitre Innovation du Grand Magasin de Progrès
Nous al! >ns ans doute stimuler les emplettes du Samedi soir en cette ville, comme ja­

mais a u pari vaut. Commençant cette semaine, nous aurons tous les samedis soirs après 7 heures, 
une grande “\1NTÎ ; \ PU FS SOI PRR” ijui diren jusqu à la fermeture du magasin.

Les plu*- gra d bargain*., que vous n’ayez jamais entendu parler, seront l’attraction de 
grandes \ F.NTI S 'H S \MLDI S 'R [/histoire en *>t rveonten» plus bas pir quelques items 
et prix qui n • eux eut pas coe t or.ipurc.y ici ou ailleurs, con.inc valeur > éci.e.

Aux pri\ spéciaux de ces \û \d IA D’APRES S(dUI>l R les marchandises annoncées ne 
pot rront être vendues p mr aucune raison avant 7 hrs samedi strir.

Habite et Merceries pour Hommes -

Les 
ventes 

f.iit quelq

lioniin
•’P' î • 

ie ch<

; devron. 

uiper ", 

e d’extra

plus .|',i.■ d.uts de ces 

’c t ' ineim ",tt nous avons

lire dan ; le- prix, sur ctes

marchandises q \ous toi û- lit di- j rès.

\’oiei quelq 

Tout notre

res pieu,

stock d it. . or.r lionnm s -era réduit

de és'i p.c. ]rn r cette oc - S oil

101» paires de pa utalons eu 1/ C(1 qris, barrés fin, régulier

$ ' O'i, .ion souper SI.29

l’ardessus eu \ •an : noir. l \*CC L.pelles eu s lie, régulier

. $10.00 à $1 - dll') S5.50

- ; ' . laine, pour hommes, prix légulier $1.25

apr: u i]kt ..... 59c

Clr mises ir. j.qv< c patron rayé, pour hommes, légnlier 

: ;e, ap ' . so iper .... 42c

Collets to;îi pou : lionr :es, toutes formes et toutes yr.ui- 

■ ■ I5e, ès s»mper, . 9c

Collets cell oid 'foires les grandeurs, régulier 25c, 

près - uix-r............................................................................................... fSc

Cr.nates. ! i choix, tonne Derh, et nœuds, valeur
19crejpulièie ju-qn’à o.-c, après souper

S?:
l’in ii tr <h nos | • 

rout rièluit.-s d.

d’Ktodi Roi-.'

Drap à Costumes Voit î. ; 11 i i i pouces d e larjfeur, n qu-

li- i $’ ’5. , i*Ù • oil {R ' 63c

Moire et Ktoffes de fautais. régulier ( Oe. Apre

. . 30c

R.tlù "d Cord dans 1rs nouv* !î nuance^ ;'« deux tons.

Après souper il . 33

Chahe tout laine, jolis des- u :équlier î 5e. Après

souper à • • 25c

C unisoles en laitH' natu'eil. air dames. régulier jusqu’à

$ t pri souper . 98c

0«u |1s et C' ilcçous blancs, eu «ton ouaté , yrai’.deui ]iotir

dames, rcqulrer 55c. A; v SOU}H'l 19c

r'1 ’t' ‘tr- jauni (X t'.asMi». L.iiiic qualité, tu s lin, re,,.,ui 
iiiatidaMe pour lingerie, réy;. ! >.. Après souper 10c 

Toiles à pmle mX. ls : -'iio s de I. r-eur, Emue qti.

er 9e. ; A] . 5c
' "de â rouleaux, garantie pute toile, qualité valant té

);u lié rement 18c. \près •. »u per 10c

’l’oiles à nap|<e pas blancliie, I.S ]miihcs di laiyeur,
régulier 55c. Après souper . . gOr*

Ruhaiis-taffetas, •'> pmees de laryetn, belle (pialité de
■ wt** 1 .20c. Aprï ■ soupe* IQc

Ras en laine à côte pour dames, régulier 50c. Apiès

•otilKa . 33c

/ UMjree

<



LA TR IB CNE EEVRIER IÎ1S

PETITES ANNONCES NOS 4 i ♦

; CHEMINS DE FER CARTES D’AFFAIRES
TAKIF UK S PETITES ANNONCES LE LA THIBL’NK”.

JO uicit» pour 15 it*., 1 crntia Ir mot udditiouniT, par iurertlon.
Naiaraticea, UfcCH, M iriagri, Service» a:iMVer«airi‘«, MeiWM de Reduieai, 25 rect a l iri-iertion.

«41 T -r-e-«-4-V>4-4-

MEDECINS

H1TUA11UNN VACANTES

\GKNTS VENDEURS demandé». 
Pour une compagnie financière. 

Devra parler l'anglais et le français. 
Donne» cbanre» d'avancement pour 
un homme actif S’adresser entre 9 
et 10 lire. a.m. ou 1 et 2.30 p.m.. au 
•urintendant, chambres 9-11, Bloc Ge 
nc»t, 153 rue Wellington.

1-m-v-n Ch

ON DEMANDE une servante pour 
ouvrage général. Devra surtout 

être bonne cuisinière. S'adresser au
No. 23 rue Gordon. 307-jno Pé

(KjMMIS. — On demande un homme 
ayant lies notions de commerce 

et de l’eipéiience dans la ligne de 
ferronneries générales, les déni lan­
gues requises. S'adresser immédiate 
ment A la Cie Codère ji Fils. Inc., 
Sherbrooke. 307-n ch

ON DEMANDE une bonne servante 
dans une petite famille, lions 

gages payés. S'adresser au No. 67 
Première Ave., Sherbrooke Est.

319 .no

A VENDUE

\ VENDRE.—Uns pair» de patins 
No. 8, qui n'a servi qu'une cou­

ple de fois. S'adresser A M., "La 
Tribuns". o

\ VENDRE.—Une écurie de louage, 
un des bons centre» d'affaires.

Conditions faciles. 
“La Tribune".

S'aufieser A L.t
... jnn

\ VENDRE.—Maison A 7 apparte­
ments. améliorations modernes. 

Très bon marché. S'adresser A A. D. 
Ueeilets, 125 rue Wellington, ou le 
soir, à East Sherbrooke Hôtel. n

A LOUER

V LOUER.—Une maison de 5 cbam- 
. bre» sur la rue Laurier. S’a­
dresser à Chas. G. Brown, 158 Wel­

lington. 297-n

DI (EUS

1JET.DU.—Une sacoche & partir de 
la rue Windsor à l’églige St 

Jean-Baptiste. Retourner au No. 38
rue Windsor. 308 l'ê

ON DEMANDE une couturière d’ex 
périence pour faire les panta 

1''rs R’adreastr A M A. K. Massé, 
marchand tailleur, 20 Carré Strath 
cona. 310-jno

ON DEMANDE une bonne servante, 
pour ouvrage général. l'as tie 

lutage. S'adresser & Mme A. I . Do 
rais, SH rue Wellington. En haut de 
la Hat) lue Nationale no-Ch

ON DEMANDE une jeune fille, par 
land l’anglais et le français, 

pour servir dans un restaurant. S'a 
dresser à Alexander Ice Cream Par­
lor, lr»7 rue Wellington. 311-2 Pé

♦ ♦ •

NOS COURRIERS
• ^•9«»*«*«**«**«*«***«>

i Suite <le la page 2 i 

ST ADRIEN DE HAM

— M et Mme Ihuiat Rinquette, qui 
étaient allés passer une partie lie 
Phiver aux Etats-Unis, nous sont ne 
venus cette semaine.

—Mile Ad&lia Garueau, de Haiu 
Nord, est en visite chez wes cousins. 
Joseph et Calixte Nadeau et ses nom 
foreuses amis.

-M. J. . K. ichel, étAJt de passu 
ge ici aujourd'hui, par affaires.

-M. Er'dtTiC Leclerc, \oyageur 
pour la Librairie Deaachemin Ltée., 
était d«’ passage ici. aujourd’hui, 
dans Piotérét de lu maieon qu’il rc- 
piésriîtc.

Vf:- '.MPTONCIll

M. Xa.i i Baillargeoii, de Stoitc. 
était en visite chez son neveu. M. 
George Baillgrgeon. la s cm ai ne der­
nière.

—M. Télesphore Marconx et sa fille 
Mlle Ida Mn-coiiqx. de Meriden, sont 
les hdtes Ide M. et Mme Ge tfçes 
Baillargcon.

—Mlle ld i Marcoux doit nous quit 
ter vendredi ^oir pour retourner A 
Meriden, après avoir visité plusieurs 
parents du Canada.

—M. et Mme Bélanie Chaîné sont 
allés A St Camille, dimanche der­
nier.

—M. Narcisse St (>ugt\ de St-Ca- 
mille, était A Sherbrooke hier, en 
route pour Weed on.

SAINT GUILLAUME D’ÜPTON

lies oaèques de Mme Arthur Amyot, 
née Jeanne Gervais, ont eu lieu ces 
jours derniers. Le couvoi f inéhre quit-

\ VENDRE.—Une boutique de foi 
ge. une maison bien finie, avec 

l’eau daim la maisou, un grand mor­
ceau de terre et une bonne grange. 
.S’adresser ù M. Z. Gosselin, Reeds 
Crossing, Qué. 310-C Pé

\ VENDRE.—Un cheval de premiè 
re classe, huit ans, pesuut 132.r'

I* N FORGERON d’expérience dési 
re une boune place d^na Bher 

brooke ou aux environs. S’adresser à 
.i B.. Bottt i • Kiagaeicrft, P.Q

que nous prions d’agréer l’exprtssion 
de notr • profonde sympathie.

O:-

livres. S’adresser à J. 
107 rue G ait.

A. Leblond. 
312-3 I é

ta la demeure de \i défunte à 4 heu. 
res.

('onduisaient le deuil, M. le Dr S. 
Vanasse et M Joseph Picard, maire 
du village.

1* porteurs étaient Dolphis
Wilfrid, Albert Belhumeur, Zacharie 
Ijeiebvre, tous oncles de la défunt» , 
r-Tirne Hénault et Arthur * aperle 
^lütre daines de Ste Anne porta.tn*
♦ s r»ins du pc'le.

Suivaient !a dépouille mortjlle K ‘ 
issistaient au s?rvi< e MM. Arthur . 
\myot. son mari ; docteur J.’A. M. 
Dupont, son gendre ; Alfred Gervais, 
son père ; Cyrille Gervais. son frère ; : 
Xavier Belhumeur, Denis Girard, î 
"eaux fiVres ; Nap. Gill, de Sorel ; son 
>ncle ; Paul Gerva CaniiUe (Pcrends, j 
Emile Gervais. ses nevei x, et plu ; 
sieurs autl'es parent

de

la

WOTTON HILL

M et Mm* Thomas Duchesne. 
Worcchtcr, Mass . sont de retour 
Canada. Nous leur souhaitons 
bien vi nue

M Joseph liachand. fils adoptif 
de M No 1 Dion, est revenu de St 
Hyacinthe, d’oft il vient de terminer 
son cours d’industrie laitière.

AVIS

$54.45

$72.45

Prix de l’aller en 8**condp, en vi­
gueur du 15 mars au 15 avril 1913 : 
Victoria, C. B ; Vau- ) 
couver, C.B.; Portland, »’
Oié. ; Seattle, Wash.
Prince Rupert, C. B ; \
(1ère classe A bord du [ 

steamer. Table et lits i
compris ........................... J
Los Angeles, San I ran- j 
cisco, San Diego, *

• Cal.) , Mexico ...........  )
Taux correspondants pour plusieurs 

endroits de l'Ouest.
Les wagons lits de touristes quit 

tent Montréal le vendredi, A 10.30 h. 
p.m.
EXCURSION DE COLONS DANS 

L’OUEST CANADIEN 
Tous les mardis, du 4 mars au 28 

octobre 1913.
Via Chicago, Port Arthur ou Sarnia 

Prix, voyage circulaire, de toutes 
les stations d<* la province Winni 
peg, $37.50; Saskatoon, $42.25; Ed 
montons $45.50 ; Edson, Alta, $47 On. 
Enturstle, Alta., $46.25.

Limite de retour, deux moij. Ar­
rêts intermédiaires permis.

W HARRISON,
Chef de gare. 

C. H. FOSS,
Agent local du service des voya­

geurs, 2 Carré Strathrona.

nK HUBERT C. CABANA. - c*ps 
r(* né Maladie d*S f*inrt *•

No. Il rua MarquctU. Téléphone Bal 
•tî. 71-tl

DR. EMILE DAIGNEACLT, T* 
Bowen Ave., aacitn bureau 4t 

Dr Psllstisr. Consultations de I II I 
4 80 a m., 13 à 2 p ru., 6 à I p m. 
T4L 74lf 191-71 P#

T A- DARCHB, M.D., Spldallst* 
# des yeux, oreilles, gorge et aee

AVIS PUBLIC est par les présen 
tes dimné que la liste ties électeurs 
tie la cité tie Sherbrooke pour l’As 
semblée Législative, pour l’année 
1913, a été préparée en rapport ave. j 
la loi, et qu'un duplicata tie cet U i 
mé e liste a été dépcs> à mon bu i 
rcau. A la dispositiôn et pour Pin j 
formation de quiconque y ist intê j 
ressé 1

ÜEBEC*CENTRAL
Railway

HORAIRE
xEu vigueur le 20 janvier 1913,

BOSTON & NEW-YORK EXPRESS. 
Part de Sherbrooke â 7.50 a.m., 

chaque jour. Arrive A Lévis à 1.15 p.
.1 J. GRIFFITH. m.( à Québec, A 1.20 p.m. 

Secrétaire Trésorier ’
Sherbrooke. Qué . 27 Février 1913. i

Province de Québec, 
tie Mme Amyot: District de Saint François.

1rs RR. Soeurs d* l'Assomption avec 
toutes leurs élèves , les daines tie SG* 
aune avec l anniêre ep tête ; tous les ■ 
notables de S »luillaum.* et une foule! 
d’amis étrangers escortant la dé 1 
poi l Hq mortelle.

La levée du corus fut faite par M 
l’Abbé Beuj. Morin, c iré de St-Kugè
le de Gi n ntham La messe .i été chai, donné que lundi, le 10 mars 1913 
téa par M. 17 
de la pur s e
Tour.gmy m: va i» ut comme diacre et dans la cité de Sherbrooke, distric 
sous diacre. de Saint François, seronl vendus par

I^es offrandes de m« .-.-e et des bou autorités de justice les effet.» et mur
cuets spirituels ont été d***posés f*n a chandises saisie dans cette cam>f, 
bouda ne e sur sa ttimoe. ravoir un bureau A écrire, 1 buffet.

1 table A liner 1 chais*

COUR DE CI RC cri 
No. 922

Emile Rioux.
Demandeur 

va
E. Lamarche.

Défendeur
VVTS publie rtt par les présent«*s . Chaudière.

Pour horaire'ou plus amples Infor* 
,é F Lessard. curé , 10 heures «le l'avant midi, au domi j mations, s’adresser aux agents de la 

Lus abbés Lavigne et oile du défendeur 17 rue Windsor, compagnie ou A K. O. Grundy, A. G.
(F. & P., Sherbrooke, P.Q.

PASSAGER. — l’art de Sherbrooke 
A 4.00 p.m., chaque jour, excîpté le 
dimanche, arrive à Lévis \ 9,10 p.m., 
A Québec A 9.15 p.m.

ACCOMMODATION.—Part de Sher­
brooke A 7.00 p.m., chaque jour, ex­
cepté le dimanche. Arrive A Valley 
Jet. à 3.30 a.m..

Aussi connections sur les divisims 
de Mégantic et de la Vallée de la

A l’Hôpital Ht-Vlncer.t de Paul, 4. 
I à I heurte du matin. Résidence II
rue King.

Dr w. 
A I']

CO>rnACTKÜtts

w E. HRTHKKINGTON, eou», 
fur?*» çrsv.-.|s, Méi ' ions » 

iistntur»»» da coUTerturcs de tout» 
aortas. Gurraca (sr.uti Sbsrbroott 
Wué 8-1»

CttlAH. L A GKSAl'TELS, Co» 
trartrur général. TAtiaa» Métro 

pola Tél. Bell. 172

KNi^NTRUKH

JOHN J. Iftlr FITH, Kneant.ur a" 
Coiiiptiil.le, Agent d'immeublea 

Andltanr et Coiri>taljle, Blierbrogé# 
Qa*. 74-81»

'Hôpital Protestant Mala 
dies des ysux, dss oreilles, du net »' 
de 1a (oraal >7 Avenue nuftertn 
Sherbrooke Consultations, da W | 
dsurea A midi et da 1 heur# A 4 Lee 
rea da l’aprèa midi, et autres baurei 
sur dsmaoda

UK OUVA CYH, B. C. B.. CITT 
HUK'UEN DENTISTE. Diplo- 

oié de l’Université I-avnl de Mont 
rérl avec irrande distiurtii.n. BU 
BEAU (Bloc Tanguay) THETPORD I 
MINES. Aura un bureau :\ Dlnek . 
Lake le premier dlmanrhe du moi» : ! 
A Weed i n le 2ième dimanche du 
moi» ; A DTgraell, le dernier dfruan 1 
clie du mol». 1 an-e.h i

DEM I STE

E.TOKB8T. Chlrurflen Dantlat».

MA KC1I A N DS

W McMANAMY A; CIR.,
a ,i(N.. B!I 1 cba i .e » ♦

• rooke, Qué.

ARPENTEURS

I' OUÏS O. C. tflGNAULT. Arpen 
J teur Géomètr», 17 rue Sanborn,

Sherbrooke. Tél Bell UtO. 15 11]

Aque.lnee 
Hydraulique. 

Mines, 
Patente». 

Arpentage» 
Tél. Bell, >45

Or. L. C. BACHAND,
Spécialités de» yeux, d^s orell 

!♦*», du n»*z, de la gorge et d’é 
lectro-thérapie. l/cs cousulta 
lions en rapport avec la Curs 
par électrlrtté seront d<»nnée« 
gratuitement, tous les Jours, de 
10 heures a m., A 5 heures p.m., 

J le dimanche excepté. No 17 rue 
Brooks, 8herbrc»oke 160-1-j s-151

pa rikSASihh

\LLEZ CHEZ J. O. TURCOTTE 
f»our Pâtisseries de choix. Con­

fiseries et fruits en général. Bonbon» 
I et Liqueurs ; papeterie, etc. Coin de» 
i rues du Pont et Bowen, Sherbrooke- 
Est. Gros et détail. 113-31
I___________________________________

IMoinbiur ut Couvroui

AVOCATS J

iKONAHD A JUNEAU, ATocaU.
J 28a rus Kln(, Sherbrooke, pris 

4s la fars Union.

Lionel forest, ll. l.. Avocat 
Chambre No. 5, B&tlsas McMa 

namy, 124 rue WeIlin(ton.

I NICOL, Avocat, M rue Welllnj 
’ * . ton, Sbei brooke. Tél. Bell, 811 
Tél. People»

G. PLOURDE, plombier et cou 
vreur. Corniche, .Skylights. Spé 

elaJltt Posas» d’appareil» de cbaul 
(âge Répararc jênéral. Té!. Bell 9 
6 rue du Pont. 110 312

AKCHiTKUT KH

ÏN. AUD ET, Architecte. Charnbr* 
J S3, édifice Métropole, rus King 
Sherbrooke. Tél. Bell, *47.

G. T. ARMSTRONG.
MARCHAND DE ÜKO.J 

8ur*s, Meiasse, Ua^sDis, Pot-, 
nions. Fèves, Cornichons en bout» 
ou en chntldièrs, Vins*.n». etc.

Rn» Wêlim»ron. Hhsrbrook»

J. BILODEAU ÜSÏÏ!
Annonce à se» anciens clients et 

publ’c en générai qu’il vient de ré 
vrir un magasin avec uu stocl 
plet et nouveau, au

No. 75 KING, HAUTE MLLE

i La O Codere K Fil
(Inro porée)

■ Fer-onneries, Quincaille 
rie et cuir,

161 Wellington
Sherbrook

Electricien
I '1 èlertrieien. TH Bell, 370 i 

King, No. 58. 114^

Bf (TRI■ LOUAOI

INCURIE DE LOUAGE et PKN-I- 
^ à prix modérés. Comm-r o 

chevaux en général.—Emile L«vt 
City Hfttel, rue Marquette. 112 ;

III V K KH

SHERBROOKOIS î
Quand vous irez ù Qucb 

retirez-vous au

VICTORI
yyu C. TRAOY. Avocat, 117 rut TM-

W. GREGOIRE, Architecte, t) 1 
ru, Wellington, Sherbrook». ! HFNRI FONT A NE, Prop.

. Wellington. 7-1 U—Us

Outre .-i :;iari, M m i Amyot lais®.* | G chai te?, 
pour în y^euréf nn îitl uniqi*1 Aiohé berçant» 
rrut, •'•pu se d«»tîDUi J. A.-M. D.. |m i . ir 
pont. ÎMii-ieuis dé|><lies de <xni<»lé .v Sii< rhrookc, 

uccf ont été pdif:’ ées à la famille •'vrîer 1913

bureau, 1 chiffonnier, 1

ce 2So jour de fé

O'BREADY & PANNETON. Avo 
cats 155 rue Wellttgtou, Hher- 

I brooke, Qué. Téléphona Bell, 560 
Douta, Boite 511.

— ““
OPTICIENS

Grande Vente a 50p.c. de réduction
Toutes nos marchandises d’ici 15 

jours seront en vente à 50 p. c. de réduc­
tion. Nous devons écouler tout notre 
stock de marchandises d’hiver et d’été. 
Qu’on en profite Venez nous voir et 
vous épargnerez de l’argent. t3()4-12)

G. A. SAYEHIK
60 rue King, coin Grove.

.

Excursions de Coion?
clusse spuciiilo, vers lu

NoRDOUHSl
CA !S AL>1 EN

Tons les mardis, d'j | m;us uu 
28 octobre 1913.

IA LEBLANC, U.H . iv.jciit
rue WcUiugtdn, Sbcibn

MITAIKE8

C SKINNER
won

Vve iisnajf tfd sdtatft-
ns 1»

O

ns ;
ikc. yuê.
286 l an Ayunt 14 am1''» d -rpéitenc»
------ _ ,rH»l,:ue ... 1 U«. <•, Je puis (a nn

tir une tv:'ui-i» tlsli bu. r-. 
visit. r»f i !1 dlê» »i No. 7 Ca.r4

------------ i Si» . .bcoiia.

CilVTEAL! FKONTINAl
J . B O F* DITIN. G» *ot. 
Dour soil... Kncbrrs ll. . 

Rsu'iuets Mtri.^c. I’.»..- 
Hors stc T*.m. i r> lérés 
s> ce»« assuré

b'ad. cacr nu y*fHn X " lk*

WINMI’EG, 
Man..........

REGINA, 
Sask........

MACLEOD,
Alta

EDMONTON, 
Alta.........

Durée du voyage, 60 jours.
Taux équivalent» pour d’autre» en­

droits.
Bureau de» billet», 6 Carré Strath 

cona. Tél. Bell 130 ou gare Uu C.P R 
Tél. 207.

AGENCE GENERALE DK PA 
QUEBOTS.

A. BEGIN, Notaire. Cha1 - 
No. 5, UAtlHHC McM lUefOV, 

rue Wellington. Tél. Bell, 115. Ar 
'cent à prêter sur hypothèques. Terre» 

ri..»— . 9 vendre.ÎMf ..)ü
BIRON, Notaire et acent de. 

Terre» de la Couronne. Agent
( \ O.

SC-ll '>\ 1 T'
•r-T I d'immeuble», taoorporatioa de aatn

, _ _ pagnie», 125 Wellington. Tél. Bell. 
S» I . vit Bureau, 4sl Résidence, 803.

W| 23-31Ï

$45.ÂO ( * ARI’ARD DUH AMEL, 
taire, d’l»raéli.

N.IN, No

\7ICTOR MORLSSF.T, N. P., Thît- 
.Jord Mines. P.ureau A l’Hôtel de 

Ville. Tél. Bell 60.

Agent pour LOUIS A. CODLRf
l'instrument c » nAl'RIS, pour l'Ut» Klflif,
le» personne» StlP/brCoke, P. Q
sou çtîes. — Le 
plus puissant 
instrument 
fait pour le 
prix. — $20. (MI 
complet. Sa­
tisfaction ra- 
rantie.

I \ ( OMI UNIE G1 •
I - D \H. rj; \ m i ru 

PAULS FRANCK Une < ir; 
absolniufnt française, jn plus a 
ne et la plim forte, encourapée 1 
Directeurs de la Banque de Fi 
Représentée jiar J. D. Kenaeri 
Brooks, Sherbrooke.

Smallest
Cb««.pe«t 4L

R H. DUHAMEL, N.P., Agent

l.lisse; nom vous prêter des argrn’t S
[ l’our •• j:.*. 1/ —t ? ne * • -1, du U) «i'11 ‘ i'

payer Ur*hypotheque*.
| THf CSNAO'AN HO ML Nvf ' % ••• è4r f ki-».,,

—-------Kr**\m\w‘immny/

Siw Mgtriüd PrciMns uiid Citant

Q, «OMMé-Y
Vt *'8 1-2

CrA..'.‘.

Rue éflhsfEoi
tel *«4i I$4

F xllieur lart.-* 

haLtta pour daiat

wcur:-’

-\TIriKAl T K) N TIE.

r $
LE

feuilleton fnomin rlnc 1 qpitidc
de la LlUsmin (ltd LdrïlUsh

“J«il II ou

L Un Amour Déçu
Le vuluinr cfct tu vente A la Librairie TVHijchrumi, LU-*'. 1 nr I Jn« jm«s,

Moutréal.

No ::i

—Non, c’est faux, c’est faux ’ 
Monsieur le comte, pourquoi cher 

cher à mentir encore ? oh ! je com 
prendrai^ si vous regrettier votre 
conduite, si vous ecpéricz pouvoir 
i»'icher A moi et aux autres l’outrage 
fait A la mère de vos enfants, si 
vous ne deviez plus revoit Mme d<- 
Brugnie*, cetfp femme odieus^ qui. 
il y a peu de temps encore. jouant 
ici uu r<M.» lâche et. infAme, se disait 
ma meilleure amie mais vous ne r? 
grett*1?. rien, et Cvtte femn * .'hontée 
n’a voulu /tre votre amie que pour 
vr*us saisir ritrmnc ut : proie. Je vous 
tonnais, vois ne f< iw rien pour bri 
»er ces nouveaux l.h* qui vous tien 
rient, et votre «m e 1 ? vous laissera 
échapper ou plutôt n vous échappe 
ra elle m.'me que » u ir.d elle vous au 
rn fait de .-rendre ausf i has que pos 
rible. \lor.<, alors, vous ef vos en 
fants serez irrémédiablr ment )>erduH 
ÎVoivns ebrrs petit?- * Quel noitibr'*

sien, c’est iléjà eouime n je nexie. 
t.iit plu^

Elle suffoquait, elle s'intenoinplt 
et esbuya seï« yuix pleins de lamies 

I»e comte s’était arrïté d vant cil • 
le liras croisés sur la poitrine, et l t 
regardait d’une façon ftrange

Et pourtant, monsieur le comte, 
reprit-elle, vous n'avez à mr- repro 
ch?r que de vous ivoir trop Hlm*' 
Ah ' ma tendresse pour vous mérl 
tait d’être mieux récompcn>/e

Mme de Brogni's est une belle ten 
me. c’est vrai . mais je suis belle 
aumo. moi <t plus jeûné1 qu’elle, e1 
puis vous devriez voir en moi uuti.* 
ch os.* enct.r» que ma jeunr^e ut nia 
beauté, vous y devriez voir la mér<‘ 

Malheur.uisement, je ne sms que la 
fille d’un paysan et Mm de Brognié* 
est lu veuve d’un baron

Bien n'a pu effacer ma tache origi­
nelle, pas m me ma maternité, puis 
que pour vous re n’est rien d’»tre 
in>re. Fh bien ! soit, je ne sui rien, 
méprit** / mot |»tiie«|ti ‘ votiw

a'rni' s ••us attend * 
f • ere? r .- i* le*t t* ?■* rromc 

"fît •fir# ’ * n!on U*i !: * •;;
!î rifir; firoucb

' ; •. : :.. . — la h a.

.. - . . . ' ;
... ; i: : . vcwt 1».

1 ' -■! .1 t. w 5î’.
W*«T» Waa»«»^-v . «• P***

.•s*'»' ié* n iéif. 4«i n«»fj| q»
L,tc,.' P:orfir'.*r *• fcj*» pMisf* a 

...... . ♦ U 4

T: 2^ -.i iisuc
\ . .1 Zl âisiàt.
V.i nui../

-i i 
: il I np; ttl

(i i» 7»-*'
a—AMic- . moi écr.

* J j . .U ...t, i ; f.\. t: .. ir 
•leur le Ab q.i lia n* 6 0 tnt

Sî£, e--.

i Traitement Neal 
contre les Drogues
foui la morphine, la cocaïne, etc.
Guérissant dans l'cspixce de 7 à 21 

j jours, le Neal est reconnu comme ’».• 
iijeülriir qu’il y ait au monde ; huh«: 
l< 11 tuf ivincnt N* al i*i; jotirn routn- 
l'habitude de» liqueurs . <•>«! |r seul 
tl • |1 •tiirtif rn l J..UIIM «-oMtre l'iMbl 

j MJde d«s Hqt|e.ji>. Hd**plé par le g.ui
\ ri nniirnt Nr «m- ll.-uvr A î'IontréH!
q i au N". 22»* rue . Jierbrooke Est. 
f rés <I'• la rue Saint Denis. Venez, 
écrive/, ou téléphone/. Est 4 ■ *, et ré 
servez vous une place, nttendu que 
toutes pa rhamhicH sont toujsMirH 
jemplieH. Traitement pour les dam».' 
aussi bien que pour les messieurs 
r. Redlich, gérant. juo

dent pas h ur p<Ve ! Songez que vos 
fils s ront un jour les gardicia de 
I honneur de votre nom. et que c’est 
vous qui devez leur apprendre à être 
dignes des marquis de Verdi aine et 
des barons de Breshac 

Le comte restait dane une immn 
Lilité complète mais ses trait* s’é 
(aient affreusement contracté h et ses 
prunelles avaient dis lueurs fauves 

Je vous eu prie, monsieur le corn 
te. poursuivit ht pauvre femme, ru 
prenez pas en mal ce que je vous dis 
•e ne sont pat des reproche • quï ]• 
vous adiesse, c'est un cri d’angoisse 
qui vient «le >'(' happer d. mon Anu 
et que je n'ai pu retenir. Je ne parle 
nas pour moi. vous le voyez. it-us 
dans votre intérêt et celai de vos 
enfant* Ivntj.ujt qu'il en »•» I teinp* 

pc-sf» ( éfIrr.hi» • t ««-nti * • « n Tous 
TlfUH !tgM*àc2 ''1 roue alDt , «p-
dcL j '“'tr . jti li ’ etn tUtlt, vo 
4rt dignit'1 et, t il k faut U ngidi 
*4 4^ principe Je . t gr.inds-ps 
'S3tL îi xl— • fbTx 4 :J;urr
'lifrla 1» gri-y ir L cc^v
*.€ z ÂLtu.il *: ? a» .ija par *qttt 4» 

Dtr* 4*an1al'. q ii *
xlle. v • . * ; : i erdi. i ti *. i 

j.otii . fie torre oionue, sjcu*a«t
v*. » v 2 — t r • T^** — *• Vm* £v <A

Elle se tut.
Vous avez fini ? dit Je romted’u 

ne voix creuse.
—Oui.
—Je pensais qu^ voi eu avi»-', 

pour une heure encore. •' us ai
écoutée vee patience, b i< jr
n’éprouvasf o pas un pin t mi A 
vous eut * t ih

He v- mes félicitations rinida 
nie, c4*ntimi.T f il d’un ton iiiftiM]u<' 
vraimcii quand l«» Hiijil v• •iii-' e«m 
vient. v«»iis Hé* mafiqu* ' j.uk «ruac

'• i a inr « !• *qn« in «• la b • « •dim .1 
Iq » i- m a « ; fail un ,*'i -i
lour 1 rmor ru’rne quatnl elle rn 
fourchait nui dada «b'n giainls jé.iu1

Mais i«"if « la ne m’a pas apprn 
ce que jr déhire vivrti»riit savoir Qui 
VpUs a «lit que j'étau» alK au L*"i 
vet

Du moliU'Ut que je t-ais, 4|u«* vou 
importe que je vous dise comment.
j’ai su

—(’ela m'importe beaucoup. ma<la
me.

Alors, vous voulez absolument
Lui, je veux. .

l’aille tira du corsage de sa robe le 
billet accusateur et le 4enriit ati om 
te. qui le lui arracha pour ainsi dnv 
de la main.

0 billet m'a tout appris, dit la 
jiiine frn.me

I n coup d’o il jet' sur le billet 
irait suffi au comte pour lui fain 
comprendre qu’il lui était impossible 
is nier

II ke mordit les lèvres
—Comment cette lettre est elle 

tombé.* ent.e vos mains ? demanda 
t il d'un ton bief.

—Comment ?
Oui. comment ?
J< l’ai trotiréT
Irouvtt ’ OU ’
1 fd......... ' . p •

l-i*
U » n:.ri:t 4. i-u 1-

\it7U.
Il S .wir-lait U* ;•> t înt 

vu .itrsi- ü li t.it t^aii 1- i •
-) c i: i .*. :
-cir r*.. daût* ion p .?

j.;;< . h f* 'tait : • * u .:r-.
vlr ure < tLC Isttix, Aüo.én*;

.a t.-TT-V

le portefeuille
Tout s’expliquait . le malencon 

t r • u x billet était tombé* de m poch’ 
dans sa chambre, dans la salle A 
mangtr ou le salon, et sa femme J’a- 
vait rama.. • Il avait manqué de 
pré caution

Au lieu de <<.uMr: ■ ' n fr-n t devan' 
l'épim • fans r ^pioche qu’il avait 
nv-r tflleiifnt fiiti..gé« dcvatit la 
in're On st'ë • nfunts, une fille «b*

UN RHUME S’ETAIT
ATTACHE AUX 

POUMONS
1 M. Ll. AVAIT MIS DANS I N E 

I AT DE FAIBLESSE.

Un rhume, quelque légei qu il soit, 
rie devrait jamais être négligé, parce 
que, s'il n'fst p,,- i*<'Iln'* t temps, il 
conduira en toute possibilité à la brt»n 

.«biles la pneutntiaie, l’asthme «ju quoi­
que autre désordre grave de la gorge 
«>u des poumons.

La toux et le rhume le plus obstinés 
Lient il l'action bienfaisante et cura 

tiVe du Hirop de l’»n de Norvège du 
Dr \V< o«l, qui contient les propriété* 
curatives du pin «le Norvège pour les

IpounionM-
M. H. »S. Illivnard. Mill Villsgc, N\- 

F . écrit: 'J’ai eu l’occasion d’em
ployer le sirop de pin de Norvège du 

, Dr Wool et puis affirmer que c’est u* 
bon remède.

"II y a un nn r contraitai un rim* 
rie très pi ave qui m’attaqua las P«>u- 

■ rruéiis et les mit <Iai)S un état très fûl- 
If b L,, t«»m ni'épiliH4tit et j’étiiU 

p i «lt : e p*.*ll loi qa ntl and me cou 
; -cilla le fiir p dt pin de Norvêg» du 
11" WocJ J m pris cinq bouieillts 
-n t ;ut, J. tag guéri d^ ma toux et 

| r..t. w.iiir. :ri c< nsur.-îht d.- trijèta j 1» 
il. ..-êt:« j‘ la «ûP-t.'
I J rU iS »'. 5*c. <r. -

» .» '■ - n pi 1,4 13 Lr W,-.oô
| I*. acmiBit» *-'cïèi :«*
)t. t pi:, T»rq i« ôf lomm-rf»

j 7 ,i» I Mlih .ro Co LtO- Tcfonto
wW •*»•**• .

! paysans, mais infiniment plus gran 
de et plus noble que lui. il se drr-'S.r 
avic haut, m et «a r.Tftldan •l’un'* 
façon insultante .

J • Eh bien, oui, ditfil brutalement 
et avec un cynisme révolLint. j’aime 
Mme de Di • rr i - . aprlM ]r ne v-. . 
aune plus, cela devait étn 

i La malhcupeuM* poussa un soui I 
> gémihscmcnt

-Tout est p< rdii ’ hiurtiiura t elb 
j Mi ’ ab ’ repnt il, voua •'•tu-.
J bn u li'*urvijhe d’avoir tore preuve « a

r«« b : lll.iius, «» V * *US ISIJMtA '
j«|4(Ute v«»us rn srivir c».»nttr Alni« *1
| Dtogi.f;

M déclilra «•♦•Ile let Ire cri plusinir 
irnorccniix* qu'il jrf.» au f« il eu «Il 
sunt

( elle preuve, elle n’rxistc plus ’
Oui. moiiKiem le comte, ré|M>ndit 

Baille d'uu ton douloureux, mais ce 
«jui reste. ce que rien ne détruira, 
r'ént la blessure profonde qu»,* vous 
m’avez faite au ceur.

Elle guérira, répliqua froidement 
le comte

Baille hocha la t te ft lui lança un 
regard de pitié

-Ecoutez-moi. nutdam retint U, 
J’«i , ucore quelque chose A vous dir.*

J écoute.
11 y a longtemps que je ne vous 

aime plus, et m» me jVn suis A nu- 
«Umander si j* vous ai réellement o
niée

Mais, monsieur, s'écria la jeune
femme indignée , t t n s ’ dr. *>iMiiit de 
l>out. il fallait nii laisser où vous 
m'avez prise '

—Oui. sans doute; mais je ne vous 
ai pas la osée où vous étiez et non 
avons l'un et raut!«* le droit «le 1«» 
regretter Av.e vnti. p« : rrirsion j. 
revi* A ce que e v'nx VfHls dire 
il f h •) • MU» v«*«« I a» Ica
brllr fi »« .« till r il \f«U, bioti que 

; TH vol OMMî ’ plu.. K II* tuf sciai 
•amah d VOUl . Isabelle

I étii* V !mq oui jn. ret'.nait au toy 
•t ' i* fruiu. ! -m :-4

Mme de BrognFs. ni aucune 
fimmf n’aura t rté aimée dt r 

. Sur ces mots, le comte r I fixement ut femme, . « mme p. 
ger de l’effet pro«!uit par

paroles, puis il Kortit du s; 
Lu malheureuse comtesse r-1

son coMii. elle murmura

de si. iiultcb.is. il m a i clbm
rnéc Mm :»■ i ,i> on* . - n;*-.

Tt* J* ..ra apri , !.» M*'m l.ua-ni 
Tiif , rêv**Ilalite, qii* i mié- \ n u 
raconter, fc'ii»' "ù I* conito »l«' 
«haine, non nwua: ’AHic «pi* v
avait inoiitré .'i i :i ti*u1 
«hurs morales, on apprit qui Mi 
de BiognJès allait quittfi h nobl 

Lu belle Piémont» i s était app ' 
en Italie. . Turin «li-ait elle A t 
te*$.se^ amies. I ir uni- p - : ’ inf
me et Agée, dont elle était l'uniq 
héritière, et qui la rfclaniait dejv 
plusieurs mois déjA.

Mme de Rlogniès. cr; effet fa f i 
.-es préparatifs de départ. ;*~*vh 
les personne* qui venaient lui «lir 
adieu et p.i - an sait tr.V aff«'eti< 
s’éloigner «t'nne vilb qu'elle ,.m.i
• «A ••lie avait «le précleusi s nni'tiT

Enfin, après avoir coiivdi* 
trois dômestiqutîs, elle s • mît en re 
te pour l’Italie, v» trois ou qiiatr 
jours après son arrivée * Turin t 
écrivit A deux de plus intir
nmic* «le (ïrenoblc p««m* leur f iir 
voir qu’elle avait fait un Ion voy 
ge, qu.' ►h milité ta* lais .ut c -’i 
désir r. et que son arrivé,* avait (. 
»ké j..- f..He , vb lT7f i.«r ’t 
i;il« tf..ir n* hi«*n *ni Itahr. m » 

11* pen*.vie • »ui< L*inTnrat .» » .-. h 
ris am'i di 1 rnn«'ii *'lt n« r»*vi

* irilL rruleH. shsolnrr'‘**'f '
;.i:r f. I ÎL • *1 n était ra

tar.t trDtt.»* ^ Disr*. 4.1 JO**
jmt ; ’ .uhrijt *

. • J 
, ir v

r xi rr» h’.L eut vi:r
re n i aJpNs d étll. et

. • Vw>*w •»- 4a •aivre»
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.’enseignement du fran­
çais en Amérique

!ln Nirfs Epuisés. 
d’uns Ecolière.

Lui maux de tète, les accèi dt ver­
tige et la falblttée tont guérit par

la Mo’ irit’ire <lu Dr Cha r pour 
les Nerfs

CARNET PK JACOROME

L’Avtn.r Nationi»! ’ ‘ W«*t est i r v«.*r Haicnt obliftn de parler qu<jti(li-
I < nneinent lets «leui laziguet»."

Ia»* fra&çnia fut une branche U’enseà* 
j pnem^nt cultiver iIhiim les écoles pri- 
j dans >k tempH eoloniaui et plue 
tanl Thu/mas .leffn-vm Mtuli i le frnii

èinlant que le« «tinetitifi du titun, s.-*
. préwntement taut d'effortj» daun 
uerre ntuplde et balne^iHe qu'ils* 
wit A ta langue tnternutionate, 
Unit au'oi. H même le triHte Hpe«
«, «i nertatneK partèas du t'anada 
.»« Kt.ita IhtU, de mlnlatreu »le m»- 
retlgicm ee ftypiant avec le 

liiaiur atigln Ha*"éf» ix>tir trHVa.il 
i dHiulre la langue frmnçaisie eu 
roaertvant c1*-h ft'olna et en »a|»ant 
jrtodpe <le>. Aféilei» bUingure, U

de éajcTialer un articl** qut 
t d’être fouml par le H ireau d' 
it ion dea Ktuta rnis

Hnreau d'KducuMon dee Kt ite 
e»t une tiranche d't département 

'Intéiirui H y »s dans »c bureau 
MTVlfdoii icfion d'article* qui- 

fournie gratuitement hui Jour- 
Il y a quelques Jouta le bu 

unie adrea»ait un article intitu 
Kaily teaching of fremh N., in

rnn'.fiM s,i‘«i>i»'a tire traduction, 
ronatatern eu le haa it qiw I 
taia a Joué un rôle oc tj 4 df rabie 
« ht lormaitrn «lu peuple de s K 
l’nle On remarquera aneei nu • 

-ntnda h«HrmeM, qui t»nt préatdf A 
d>ilaa*ment de la république »♦«• fat- 
jit une gloire et un honneur de 
-|r rt de cultiver la langue de ht 
:>n chevaleretajuc A qui lia de 
t le auccéa de la cauæ de l'indé 

ance.
t artic'e du Bureau «le l’Kducn 

dca fi>tata b’nia arrive dan» un 
vent opportun et il «levrait être 
t dans tone le* Journaux fran- 
<ie l’Amérique «tu Nord, comme tl 
•té t*un« doute dan» un gt nnd nom 

tournaux américaiiOH. 11 de 
Mro rn reconftirt ett un eau*ou 

ru nt pour ceux uni luttant |»«»u» 
*r«nta de leur langue contre de 
muta H«lverenire» Il devrait être 
un au Jet de honte et une le«; m 

pour Ica fraucopbobva de tout 
t.

eu<et de l’article eat un bulletin 
«a langue» moderne», «iui vient 
e êiina pal le hurra i d’Mucatlon 
Ctate rnia. et. dan-* lcqu«l l au 

le IH Ihimlachln, reconnait aux 
onnairea catludfqumf l’honneur 
ai été If.» oreinicr» A etiweecner le 
*a4fl en Amérique 1^* hr Hands 
prouve que même avant l’établiM 
t «iea Anglaia «lan» ce paya. I,* 

tes avaient apporté la civilisa 
»«ver leur langue dan» les raliéc» 

t Laurent *»t du Missisaipid î Kn 
alane, le francaia fut d’ahord en- 
é par le» religleuae» urmiluiee 

î de Hoaen. France, en 1727. 
leur école. ell*»a aurwit prévoir 

éreamtée de l’heure présente en 
t par l’euaetgisement, du fran 

et de rnnglatN, ra^n aeulemevit

.14» À l’école d un certain

Mile Gallop. •
Vara 1 Age oQ Ta pl’i{»art des filial 

travaillent frôa fort A l’école et étu­
dient eu vue d«*i exameng. 11 ne pro­
duit d ira porta.rvta changementa phy- 
•loioglquea qui sont une Uaclon ad* 
ditlounelle pour 1'organ lame nerveux.

Mme Gallop mmhtionne ici les eau 
dg fut fille et de e& pet! te-fl lia, et 

| cast la raison pour laq\jeîle aaleftre 
eat partkrilJérejnexit 1 u térvaanjita

î pour la* paremta
Mme J A_ Gallop, 1?,6 rua Victoria, 

Salnt-Jotn. N B, dont le mari e*t

glaaa.
M. Itou charpentier, déclare: “lèana notre 

flMTiille, noua amna fait ueage de la 
»f Chiladeiphia” dt Nourriture du I>r Chaoe pour la Nar-A I Aocademy 

Fr#tti I n cette ianv^ie fut eoecignV, 
iiha.-i seulement fil dehora des études 
régulière*, juequ’en 17:»4, nlor* Qu’un 
î>i dees ur de fmuçaia et d’allamatid 
fut nommé. Kn 1790, A "la paoaioo 
mi Ihii;> pour l’éducation da» jeiftRca 
<Ian Ihcllc» ”. établie A Bethléem, 
Perm , on offrait d’enaeigner la lan* 
g’te fiMn<;aiac en annonçant une dame 
"tn'H v^-isée dans ««’tt • I langue, vt 
u«.t d'tirriver d'Kurope pour 1 en I 
<nwr ”

1^*» lcv«mH «le «•e genre coïtaient 
i > itiq dollarH rspagnol* par année 
I D-ans lü Nouvelle AagVeterra, le» pn*
] mi'i ci» académie» enseunnent nuwl 

fraïu.Hi’ souv»ut c« •ruene éfiide ac 
11.« tone et pour in prix si»écial.

1 a n nomltreux s'-nnnitiie • de l’Ouio, 
J «le la premi 're nuàtié du dix-nruviéine 
J siècle, spéc ialement ceux eonaacré» A 

■ rinHtructîon des fille», fHisHi*nt du 
(Irançam une étude à part et le met -

f
iaient wur le même pied que la mu*i 
que et le detain.

T ut cela »e passait, quelque tdTYP» 
* v n‘ - i-l«* francité n’a’t prouvé 
» n droit de cit.é «fant ’o* f ura 1' 

(follège. Kn 1733 lee autoritée de Har­
vard donnèrent la parmi*«ion A un 
| français nommé Langloieerie, d’ensei­
gner ha langue gui êt idianta qui dê- 
sintiMit rapprendre. M«U ce prof«i- 
M-ur fut Wentdt révoqué A cauve de 
e* «npuiione dangereutéa.
^ •pendant le fraogaie fut enaeigué 

d’une» fai.!»’! intermittente juaqu’eo 
I7W. alore qu’il devint partie «le l’an- 
’«•igueunent régulier ; et en 17H2 le 
fiam.Mis s’étalt tellement accru ilana 
la faveur que pennitw.on fut douuer 
de le laibst i tuer A l’hébreu, chez le» 
vieux élève» coxmue les nouveaux. 
Bien «uie le Uilliatn au t Mary t ollège 
ait établi un profeoHoiiftt «le lap. g uct» 
modemc» wi 1779 «0 Amherat. «ebm le 
f>i Haudachin, fut la première inetit i- 
têon eu Amérique A introduire un 
c.»ura npprofondi «le langues nasin 
nea

l e francaia c«»ninie matière High 
Sch k»I progressa rapidement après 
l®60. Kn lKSb-R7, onze pour cent «les 
tudiant* de cea école* apprenaient 

celle langue
Wn<it\. le» «iermer* chifjjva cité» p

▼o*lté. le» maux de téta, le vertlgvi, 
la dyapape!® norveuaa. M noue 
l’avona trouvé* aatlafalaarXi» a nia 
loue n^*p >rta. Ma fUlo Beoela allait, 
à 1 ênote et m aarxtd dorlnt fort époi- 
•4e A pré* avoir pria trrd* bottai de 
oe remède era nerf* étaient 
oa aacté générale eifsel’entA et «Al*’ 
était oomplétAiarint dér>arra—éq de* 
maux de téta «t de* année die w«rt1gn*l 
Noua eotnrraa plus qua aatlafiita dea 
réaultala da ca .imlUvnenc

"Plu* rénemrnant, noue avoua fait 
uvHg* de la Nourriture pour l*a 
Nerf» twiur ma petite f 11 lac q’d n*al- 
Ult plu* à l’école depute prée d’urx 
an A fana* d’atferiioua narmiaea. et 
Je mromrq val fmxnAdlafaaiznit una 
ainéljorajtlàn dan* arm étaf.’*
' Noornture du Dr (Thaoe pour le* 
■Mpfe. lOo M bc»tt% 6 pour #£MI cha* 
.coua In* frjvmhitnda, ou d'Pdmanann, 

h. kLlk ww A
loua ê*a fm

O—

LE DEUIL DU
SAINT PERL

Ql ELQIEri DETAILS NOUVEAUX 
SUR LA MORT DE SA SOEUR

le <l<*ctcur 1 farldMohin montrent qu’a»!- 
èourd hui plu» de ind.ooo él'x’ea «le* 
r«*ur» supérieures fuihiin >«ka ou privé»»» 
étudient le fraudai* l-e français cm 
peu euaeig’ié «lana le» école* élénxen 

taire*. >d ce n‘«vrt «lana le* endr«*lts oh 
■ manière théorique, mai» aiisHi il y « une forte population fiau^aise, 

façon pratique, piHaque le» élè comm« <v> leuiimane

Une c<»ric*i'« n lance de Rome dit 
que Roea Harto. l’atxi4e des soeurs du 
pape Pie X. qui vient de niouni A 
Home Agée «le soixante douze ans 
Klle ne -. était jamais mariée et êtAit 
très Houffrante depuis plusieurs mji 
née* l»epuib l’élection de »«>fi frêne 
au c nu la vu elle habitait un mode» te 
HppaitMmnt pré* «lu Vatican nvee 
deux autre* s«euia et une nhV»*

pape n avait jamais consenti 
que atreur» vinssent demeurer au 
palaia apaét«)lique au»*i, d»inii» quel 
que» M"i* que Uo*a Sart«» avait été 
feappée par la paralysie et immobill 
aée dun* aa maison. le souverain 
pontife ne l’avait plus revue Hou 
vent 11 conNC! ait têléphoni«iucmeot 
«va æ* s i ut» Anna et Maria. de 
mandant de» nouvelle* «le la malade 
et souvent le* s«*ur* venaient nu Va 

rltlcao lui en d *nmir

Colombie
Britannique

( K. Green, député de Kootf 
liait lundi le conférencier du 

dian c’hib, de Montréal. Il a 
é «le la Colombie-Anglaise rt de
avenir.
(•revu a fait tT*t»ortir le fait 

1» Colombie Anglaise occupe le 
1er rang parmi le* provinces du 
da au point de vue du revenu 
*ncial ; elle occupe le troisième 

pour la valeur de «e* produits 
strlcl, le troisième pour sa cou 
Ttlon au revenu du Canada, b* I 

1er pour l'exportation «h* am 
et le quatiiême au regard lu 

nu postal La Colombie Ang use 
te donc -Je figurer au nomfaè -le* 
rince» importante* qui partir . nt 

« au développement du C« la

a A peine dix ans 1 éta» f nu 
a la province était tel .,u< le* 

lue» du p*** - • ^i- - • : ;r
.

t, et 1 uo *v bonquiei le* .« 
!»rtaute disait que la C

MIT
la
la

les
•T

Lsise ne jx^-Mait p»e «le rea 
pour la peine Aujourd hui 
luce a environ f 10.000,600 «
|ue, somme suffisante, hvt 
lia voté* pour le fonda d .
^mertt de la «dette, pmir rete 
loutee 0ryt dette* par obHgs' 
i revenu de ’a proving* *et 
d bul de 410.000.0»*». et
Hue rntlêrefiietit dea resoi*
irvlia» , c «al A-due que ce rêveuu
^cpérîsur à celui de a*les. t '

a»
•▼ut

uelle autre province «lu m>minton 
• m comprendra que la ('nlomhleAu 
glatir ait raison «lètiv optimiste

lui Colombie n’a pas été considéré* 
"e-enaement une population «lt J92,- 
‘XV Ame* et <*e (hilfrr la place au 
-ixième rang «le* province* du IV*mi 
,ii«m ; mais pour le revenu qu elle 
’ourult. elle rat *u troialème rang 
La pr«-\toce «le Québec, avec une l'x» 
oulation cin«i fols plus con*ldéiable 
ne contribue p*«s plu* que le double 
de notre propre c«>ntributiou au re* 
venu fédéral

l a Ifcdombie u a pas été considérée 
comme une province manufacturière .

| et •'e|*en«1ant un grand nombre se 
r« t surpris «t’apprrmlre «jue sou* c? 
rapport elle occupe le troish'm» rang 
«1»’!» I» T>omlrr1on. Kn 1911 la valeur 
«le ses produits industrie la était de 
Ik vOOO.OOO. contre 944.606 000 pour U 
prx'Vlo<» qui vient Immédiatement 
après elle

la lalaon «le cette pr«>*pêritê »N»t 
l'infime variété et 1* richesse imtéft 
nie d*» resax^unet naturelle* de 1» 
pi vioce

hessouives t Uu» en mirérsui en 
c«'ura d'eau «lescendant dee monta 
g nsa. en charbon, en pêcheries etc. 
Bien ne manque A ce pays favorisé 

* tous les dons naturel» et qui poa 
**«le lè plu» beau climat du monde

1.H pr«'V|nce cep^>dant s hsoidp de 
foute* et de «bemina de fet t’ est A 
1m mdutbui de c» problème des votes
«le c-'mmunuation que le gouverne 
’liert lAUUMi.e aujourd Uui ses et
» .T**

IHux secrétaires du pape migre 
Bresban *t IVbcini, ;«*sist: ren* A la 
m«»rt de H* sa Sart«» et lut appoitè- 
rent In. bénédiction jH-ntifual*. l^cs 
Hariement*} furent a.dmlm»tri*é* A 1h 
ni virante par le curé «le Sterre tV 
fut Mgr Brewean qui annonça la dou 
lourtuac nouvelle au «Hint-l»ère qui 
sen nuntra ti?« affecté, quoiqu’il 
fût préparé depuis longtemps A ce tris 
te événement Pie X pleura sileticieu 
sèment et longuement.

Le» « buèque*. mur le désir exprimé 
p»«r le pape, ont été tm»«le*te comme 
l’avait été l’existence que menait la 
défunte avec »e s«rur*

Husa Sarto vécut avec son fr,'re, 
depuis ll^>S. alors qu’il était chape 
uin du village de T«* boln, juaqu’en 

1*74. quand il était curé «le Snlzano 
Klle tet « irn « alors «tau* KOti rillsgc 
t sUJ A Rte.-e. pré* de *a mère, tan 
die que »on fr’re devenait successl 
'cmert «heu dnc A Ttévise et èvïque 
A Msntouf Knfin elle revint prèk <1* 
lui vn 1*94 l »r»qu il fut fait «'ardi 
Dsl M patriarche «le Venise Kn 19- 
tv4. Ri'Sm Harto »«• transports A Ho 
tn» avec ee* «leux Meurs. et depuis 
presque du ans elle ct»ntHiuait A v,»ir 
«leux loi* par semaine Pie \ qui a 
'ait Ijbabttude <le retenir A dîner se* 
troi* sieur» chaque dimanche, faisant 
aiuai exception A la régie obligeant 
le pontif A mutiger seul.

lié pape a aussi un frère. n. nuné 
\ngelo, qui continue A exercer le nié 
tirr d? (acteur rural dans un petit 
l ey* «le Vénétie Dernièrement ce frè 
r» vint A Ho e pour demander au 
ministre -le* postes u:i modeste *ub 
side de deux cent* franc*. qui lui 
fut accordé. Pie \ relusMiit toji 
f^ur* pécvolère A .* famille afin «leu*» 
t*»e être seen*»*, mêm* lotntatuemeut, 
tlf oèpoti»u3*

CONSEILS MEDICAUX
Tu r« nuTtktol 1
L« i»» pur «I un nlimnit rt 

uu nomriMWHnt
— L h«r«d!t* ht rrtr nivr rhrr 3$ 

phtlkiqur» »nr 1<«'
— Autant qur piwrihl* il n» f*ut 

funîn <ju 3 I «u Ittrrr
—l,'r»u rut A 11 pr«ii t-» nnr l'air 

r*t au, p«uiuoc«
—L« pir» pour ire rwnllarO. c *wt 

«î «Toit uo «>on rnimTiwr
—p»»’> l'rppra aide A prok-oxer 

lt» rtourttiri de la vie
’ * ' - ‘ « Et«cd caî-

Le e«MD bienfai-aat
”Le c^uvecu m/>dêle de cjh »n A tir 

rapide que le go»i -erne-nurit «. - KtaL* 
Pnis vi nt 1* fournir A s*» «o’dats 
iitstaiU • aur b»îi«n.i>re mexicaine, 
ist une arme de ^mnde préi*i»*o«i, 
d a.in/e A rendre d'inevUœohles ber- 
vices.•’

Ainsi a‘expiiuia«t h.er uu quotidien 
Je Montréal Kt 11 reproduioüt une 
{idiide Tlgottte iêprés*ut^üt le oou- 
zei engin de guerre.

Le plus grand de» “service* inesti­
mables ’ du canuo A tir rapide, c’est 
j u'll jarmettrai d'envoyer ‘ ad pa- 
:rea”, en le moins de temp* possible, 
m ennemi* qtrf recevront »a visite.

fl ext îrnunera plus promptement 
;ue ie.s autre».
L)éclnjrc de» f«jules d'homme» c'est 
- lt ces homin'** et pour leurs famil- 
t , un avantage qui mérite d’être 

îf n*idéx£.
La science de la tuerie rapide et 

ri andloee est belle, noble, méritoire 
le l’hurnanité.

Pourrait-on rêver rien de plus beau 
lue le* grande* Baignée* que le* peu- 
)ic» « administrent si aavamment, au 

n de* fanfares, A l’ombre de* dra- 
:*itux, au chant dss hymne* enthoUBi- 
«"iste*?

Vive A Jamais le canon bienfaisant 
li’. met ti i aux Houtfiiince» de tant et 
tant d’être* innocents !
“I/* nouveau canon A tir rapid» des 

oldats américa’ns installés sur la 
frontière mexicaine, est «Jeat nê A ren­
tre d’inestimaAde* sjrvlces’*.

Héjouliwez-vou*, merioiinH qui s«»uf 
frez. ot qui peinez, lances dan* Pair 
vos ffrand* “lenUkhrero»/’ et saluez 
bien l>a* le canon hienfaiMant de vos 
fraternels voiHins ! ! *

JACOPONK

LES FRAIS DE
LA GUERRE

la TPPgi’iK pott les payer, 
4>n I N MlMbTlifci BLLGAKE

Parlant du dioit des Klats balkn 
nique: «le réclamer à U Turquie une j 
in«b mnité de guerre, M. Th~<-dorof, 
ministre des finances de Bulgarie, 
s’est exprimé en cee termes devant 
un rédacteur «lu Temp*’’

Un seat étonné que nous n’ayons 
pas encore parlé avec précision de 
’’indriaDité de guerre La raison en 

■t Mm » mplf Noua ce pouvions 
m. t de l’Indemnité avant «l avoir 
résolu U question territoriale 

Cette indemnité noua est due et 
nous la réclamerons avec tênarit*. 
d’abord parce qu’il est de règle après 
toute guerre que le vaincu en paye 
les frais, de même que dans un pro­
cès le perdant et condamné dépens.

Nous la réclamerons aussi parce 
que nous en avons besoin, nous et 
nos allié* Pous ne parler que de 
nous, nous avons dans cette guerre 
25.00i> de no* compatriote» tués sur 
le champ «1** bataille. De ce seul fait 
nous aurons, pendant vingt ou tren 
te ana dix millions de pensions A 
payer par an. Est il juste que la 
charge eu retombe sur nous ?

Nous aurons A refaire notre maté 
nel «le guerre qui A la fin «les h«>8ti 
Irtés seront en majeure partie «lété
rioré

Nous avons |K*rdu la moitié de no 
tre bétail.

Kn fin veuillez remarquer que si 
le* charge* résultant de la prolonga- 
ti«>n de la guerre sont considérables 
pour le* Etats allié*, ce ne sont pas 
cè* Etats qui sont resp«>nsabie* «le 
cette prolongation La guerre elle 
même a duré un mo»a J«uir pour jour 
Depuis lors, depuis Irt conclusion de 
l’armistice, six semaine» ont passé, 
et avec la rupture lb's négociation», 
oe «era «le* semaines encore. de* 
m<»is peut-être, qui v«»nt s'écouler! 
*hi * qu'on puisse revenir au pied 
de paix

C’est donc la Turquie «jui par se* 
lenteur* voulue* impose cette dépen- 
»«* Paire qu’il a plrt A Mahmoud 
Chefket pacha de pren«lre le pouvoir 
et de faire tuer le généralissime, est 
il juste que nous s»«yona obligé* de 
porter le poids de ««'* dépense» sang 
Vtqiérer «le compensations? 

Kvidemroent non
Noua a von* 550,00* homme» *i»us 

lee armes 11 faut les muimr et lea 
payer. C e*t A ceux qui nou» obligent 
A maintenir «r* f«*rces sur le pied «le 
guerre que «*ette chaire doit Incom­
ber

On dit que la Turquie ne peut pas 
p«yrt Ce n’eet pas exact 75 p c. 
«les excédents «le la «lette publique 
sont annuellement vergés au ttéaor 
«Htomao. C’e»t pour lui une reeaour- 
ce importante.

D'autre part, il faut se garder de 
noire que la perte «les province* 
d'Europe doive rendre plus mauvaise 
la situation budgétaire de l’empirt 
turc. Le» provinces d Europe coûtent 
plus cher qu elles ne rapportent Kl 
les représentent uu“ ^ recettes de la 
Turquie 18 p. ci, *ur le* dépense* 2é 
P c. Faites le calcul. J^a Turquie ne

•• .s- . i/

•'.r ! - . ,-rv«u '•Ji
• S' ' 't \ V - / r ’i xJ1:* ‘ <• > - ; V.' ■ ' tri ~y J* >

NOUVEAUX REGISTRES

ICTO
POUR MARS

EN VENTE AUJOURD’HUI
Quelques »p1t*n<1idei Séleclion» de la Nouvelle L-ste 

R,tords Doubles de 10 pouces (avec orchestre) à 

90c P°ur ,es deux sélection*.

À'"*7

% ^

î m.

\ I- d« Angot—Marchand, de

( I- P«nchole.—Couplet de, aveux "Tu n e.

Cantini^re.—Marche (Nicolaie) . .......................... M.Valiez.
. . ..................... M- Valiez.

( L'enfant de la ForM-Noire (Tyrolienne) .....................  Mme Roljini.
j La Chercheuse d* Clair de Lune ....................................... Mnle Ko l,n

Beth Ceu de Pltau.-2e parte (avec accompagnement

63033 ( Joséphine.—Polka (Georgesl

(..'() J I

6 - 36

03037

030 « o

6.30 U

de piano) 
Mm»’ Deeccmzis.

(avec accompagnement de pi. n >.)
Mme Dcscouzis.

Les Cloche, de Comeville.-J'ai fait 'roi. foi. le^tour dé morde.

630JS Beth t’eu de Pau.—ütoe partie

La Marcotte.—Air de Saltarello (Audian) .............
Lettre ouverte 6 Meg (Bonqaud)
EH, «ait ourlante.—Complainte tragico-comique

Serments de Femme (Nilson Fischer) ..........
A prisent ou't'es vieux (Marinier) ...............
L'Internationale (avec chœurs) (Degeyter)
La Carmagnole (avec chœurs)

‘A la Voix «le Bon Maître

M. Boyer.
...... M. Lack.
(Georges ■

M. Lack. 
M. Perval. 
M. Perval. 
M. W«4>cr. 

...... M. Weber.

'>,« n'‘"îr^es'R«g..tVs I)èZnZ une copie gratuite de notre
c-n^ycl^dtc MuVicale de m pages, donnant liste de r.,000 Records.

laiia.rt e. stock le M» f** *' UtM “ *" l,‘
,i,s télekrc*.

Uerliner (jram*o phone Co Limited. Montreal

Vent'Z entendre les fameux VICTOR-VICTROLA chez 
H. C. WILSON & SONS, 144 RUE WELLINGTON, 
J. W. McKEE, 11 RUE ÎCNO, - SHERBROOKE
perd rien Imanci^rement

Quant à la (ineetion de la reprise 
partielle de la dette ottomane par 
ica K'cl, ,111?», cou? acceptons en 
principe cette iepr --e, ma s nous ne 
saunons aumettn une (valuation ar­
bitraire Us Ktuta balkaniques eu 
bloc peuvent reprendre, sur les trois 
milliards rn cb.ffrc» rond, qui coa»- 
tttuer.t la dut? ottomane, 400 mil­
lions A ces «00 millions .'ajoute­
ront des deties qui ne sout point des | 
dettes proprement dite. mais deal 
engagements spOc-laux. comme le, ga [ 
rarities kilométriques de» chemins de j 
fer dans le* provinces annei«« par 
nous. j

Il va de soi que les 400 million, 
dont j'ai parlf tout A l'heure ne peu­
vent leprÊsenter que dee dettes ga­
ranties. administrées par l'adminis­
tration de la dette publique.

Ai-je hesoiu enfin d'ajouter que 
l'indemnité de guerre, nous accepte­
rons des délais Mais nous demande­
rons des garanties. Quoi de plus na­
turel que de trouver ces garanties 
sur Ifs excédents de la dette otto 
matte que consolidera notre partici­
pât ion même à cette dette ? Eu ou­
tre la Turquie peut affecter de nou­
velles garanties au service de la det­
te Ainsi par les soins de l’adminis­
tration de la dette s'établira une 
compensation qui donnera toute sû­
reté aux porteurs et qui en même 
temps procurera aux Etats balkani­
ques dee garanties sérieuse* « A la 
Tuiquie des commodité* apprécia­
bles.

La dHrosse financière de la Tur­
quie est une Ifgende qu'on exploite 
habilement. Nous ne pouvons pas la 
laisser s'accréditer De plus il est 
équitable et salutaire que la guerre 
ait une sanction et il n'est pas ad­
missible que la Turquie échappe aux 
ressabilitês financières qu'elle a pri­
ses.

M CHARLE8 LANCTOT PREN­
DRAIT SA RETRAITE

pour New-York, pour suivre un trai­
tement médical. M. LanctAt est rem­
placé temporairement par M. Rocher, 

QUEBEC, 28. — M. Chs. Lanctfit, i greffier en loi. Il est rumeur que 
assistant Procureur-Général, qui a l'assistant procureur-général prendra 
«é retenu chez lui par 1s maladie de- ; sa retraite sous peu, pour être rem- 
l'Ull plu.ieurs mois, est parti hier. Maté définitivement par M. Rocher

tre : elle donne du génie
Tn n gee te nourri, tu ’ Btsi. 

tu profHia st tu dir*tee
Le bon sang r*t un calmant di 

re.-t et le calmant direct dee nerfs 
L'action «ntl microbienne du suc 

gastrique limite les fermentations 
Sohri«ê et exercice. voilà lee 

deux apéritifs « médecins de l ap 
pétlt

Estomac •urchargé conduit plus 
vite au cimetière que estomac c. 
r«né

-Le fer pri. modérément «si «n 
bon etTtt.nt direct sur U tniajanme 
(••trique

Kn hiver ta meilleure 1er p*ra 
tnre d'une rhsnib** est d* degrés 
Karb , au dtlA la sauté «u KiuUn
rilt

T
OINS UNE PRISON

ELLE JOI E T NK PIECE DE SUN 
FILS DEV ANT 2.000 PERSONNES. 
LN VIEUX FRANÇAIS LA RE­
MERCIE.

SAN (JUENTIN, Cal., 58. — I*
Washiugton'a Birthday" restera un. 

date agréable dans la mémoire des 
pensionnaires de la prison locale Sur 
me scène improvisée, Mme Sarah 
Dernardt et i-a troupe ont joué pour 
eux seuls "Une nuit de Noél". pièce 
écrite nar )e fils de W* grande artiste. 
2,(Kt’ pnsiuiniers, dont rinn. condam- 
«é, a ou'if. ont écouté arec la plus 
gr*nde sttentii p ce drame émouvant 

A la chute finale du rideau, un vieux 
f.vrcit, originaire d* France, saut» 
sqi ]a i-cene et, après avoir salué Sa­
rah Benxardt de la façon la plus ga 
Isptf. Un lut Un compliment rédig* 
pai A be Ruef. l ex-bôodler de San 
Francisco. "Peniksnt une heure, dit-il, 
les murs de ivtte prison se .ont abarsw 
»és ; votre art idéal nous a faits li­
bres. nos coeurs ont été touchés par 
la femme, pari actrice et par le dra­
me Accepte* nos remerciements."

an*o«.ia,l ep sMuiarp senbutj^I 
>-•1 iti"d »vq-?i »*td * i u justam-jp 
i».i , wibwAqd eJir»| «f y je* Jio* 
nod si ço ta autèinanjainog se- irq 

tnb uottnioaqi •! iss u ço mibnepj 
»T «rs.X) fiti Ç-- V lés’LKÎ .réUo 1

Vente dlntrodudion

DaUs le but de faire connaître la qualité supérieure 
des Ginghams Ecossais que nous tenons en mains

Nous ferons un 
printemps et nous les
meut à

étalage spécial de Gingham du 
offrirons pour deux jours seule-

12lc
Le* patrons sont absolument nouveaux et c'est ie 

temps convenable de faire votre couture.

SPLENDIDE CHOIX DE

GINGHAMS ECOSSAIS
Vendredi et Samedi

Chez C. O- SAINT - JEAN
TOUR 12îC

C 0. SAINT-JEAN
100 rue Wdlmgtofl Bell Phone 1236

t^a!
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lout ab3nnem?nt nouvem et tout reu luvcil^meot d’abouaement i->à>é d’avance doune droit a l’une de* prunes repro­
duites ci-dessous.—VOUS AVEZ I E CHOIX. . rh ;

Les objets choisis sont ex ié ü?es par la poste contre envoi du bulletin d’abonnement. Vu le coût éle»é de nos primes, il 
nous est impossible de les expé lii r \ nos frais. Nous prions donc le» abonnés de vouloir bien nous faire parvenir les quelques 
sous de timbres poste requis pojr l’affranchissement de t’objet qu’ils auront choisi.

Nos lecteurs tro iveront à coté de chacune de* primes un chiffre indiquant le prix d’affranchissement.

VIES aMMEFS

AUJOURD’HUI
5> Matinée a i .W In ur s 

“ r ‘ ^ - 7 00 “

IROCKAMME
Vl'E« riFBriAUEH DE UAl'MONT

PRIME No. 2

HEU.K 1“U’E EN HACIM: HH H RI'Y EH K, 
KC HOrqUIN E N CAOLTCMOIV PRECHE. 

Timtin» 0,3.

PRIME No. 1

Duc demie <ii uznine de ma^niriques cuillPre? «olidtmrut 
|il!U4Uf-fa- rn Mireiit, daiia une rolte doulilte eu witin ruxe. 

Tiirtires 0.5.
PRir/lE No 3

• I.TSUHHATKHR 
IS partie».>

Ne regardez pa» au vin.
T. lîirfttei* tin *“rov.
Le lAche mu -
Le mtume tie D.tu 

, L'* joinau <ie

LES BONNES ROUTES
que demande le

PRIME No. 4
CASSE - Yul\ SUPKRUE t’LAQl'K EN ARGENT 

CHAQUE CASSE NOIX HANS UNE BOITE 
Timbres 0.5.

' < ir m -t' ! ' ' . ’ ■ 1 " ■ .it Soirée a
■ . A .t t , 1 U
itter en p.MKMion tl'uui romiiie de

> t^ti "um . H • .U ’.« ' >1* e -r te
I [ .s' •riiti t

J H 'i'aifit. cette foi* encore, du tr*
■ s,- . J.t I.' . ' A i! a « î.*nt .1- 1 'I-
l'pail^. 1»* lettre est écrite en an^lau 
|U "mint dt »l a t»Lit iLtïl pUa.- U 
l'm... *TT-
^Ceüt mille dollars une jeune fille e*t

■ Jt ntrér • q i, • in..> * 't ♦*••. < otn
■ m.. t |»t i.- % >1 ’ l.i

fiv Uniq en Amén iue q u 4uh j*. .*t 
tieVftiii'* |*»ui ia rfroiOT^r ftan »n
, rtson. et qnt1 fatt apt>ed Vi ta ♦ n* r-
value G' d- a ..JU -Y T rtiu-. ' • . r.lilcci/v»l r . ...
i j nurr h i h ADM SS ON 5c ti 1i)
W^Scru Hieiic. .ui bure .1-;. . rtw .III J JIV/11 OV. Cl I Vt.
oïinN c< rj-ditue une industrie pros.
P^re. maid tout a ire f.u fins c#r-|' 
iv'pondwire eu* AJpttrid a^nunoe eo 
effet, qt»e Ka e**croc» vicfÀïTOt lî’Mre*

1 anftéi.
l/ory an i buteur et ducecteur de l’en 

trevrise était i:n nommé Eu«eT»io Ri 
«x*. dont le bureau se trouvait au ment aux mt.nicipalité». «* • t d*

|! No Vi de la rue Luth .!••■ • •û ti vi tax» • «’ ■ , ■ -vt t ■ ...
l'ait «' f,. n frÈrc nu. a : aén et s mue emt'i nt*V *t déptn,fi i
l»n secrétaire du n »ra de Guilltrmo l'améliorât ira des r ute«. et c lu p«-u 
San Juan. 1 dant <|iiAtre ans 11 se ch.uv lui

; La maison avait été complètement m'rn - <j payer 1** re • - de l'intér.'t 
tratiiformée il \ avait d.ev cUara j j lus le fntals- ; nT -rt-iü ua .it «1 p* 
bi ’» •ecrétee, d< s es aller» -écrits, qui rembouiM • •rutHl au *.- .t 
des portes diMiinuléta dan.*. 1^- ni is 40 , u.s 
« ' (H t - an d<n. . •• lifrn w \u* | v In .

1 ’ f ’ > r J ^ > î 1' 1 «A < j; . * 1‘
’ • • ...

J ^ ’
ntai’c . de lettf ' ' alla • . • • ,, ,» , . 1>4X, >

d i toutes les partie» d i ’Ud* a * pi.n i.m: vuai ...,i 1
llriidiv • <1 Victime* 1>. saiUleh i ^.uautdlit • w va ;■ •

yui recev^tit un\ ùc iea rouvci uenn nt provincial en
xrinblement lUviL'e il cirfeifue Miu*'*e le raeufan; n

un fwiKWèUr"* - u e pour U s lt^Vaux d 1 •
|,i» U 11 liv»1' ^ 1 :\l d: K .

SI, 'n. nio Gaibi» UiL^n. art il» ‘i
vmnltijré du télégraphe. ’ recevait le» dé 
pêches

Apre h pluaieutH Aeiuiainc» de pu^Un 
t»*s reche cbes le serto ut de policy 
Ijiti.ne a pu mettre la tna.n sur 

I Ortega au moment >h. dans un? rue 
[étroit? «t «dise ire. il recevait neuf;

( i - < n.* qui
lU lj‘tti» - était iQv.u

»

Kmrn n* n* fl \
* troiiv ;• f.Mvr *

1 2 p.c | v.r le tioldi 
1 p c . ? our 1 .tnior tir 
13!.t : . *,1 ^ 1 2 p <
runi4* fins

4 1 2 p.c 
irtur 2 ou 
»f<- l’intér*t 
meut, suit • 
pendant qu

Paroissien Romain

ï y . . ■ ‘ ^.t\h;•/— :• ■ • •4
■ -

/ ' • ■ • •A'G*.
A*' ■■ ■ < !

I - : - ^
Y.g.

«
H

PRIME Mo. ü

IT’: \r r: \r \ : m; m 1 n v i . if
| I |:|1 . I \’ r M II H Ht >’ I

l it j.a « a 1.

*-4m

Rvsja./ b-'-Vtï-él::. ;

N,
'V''

Xbm'Ui >ç

PRIME Mo. 12*' .*

télét;r;xmmeH
I * ndant , . , a le ond 1. ait e 

poate. Orte. a tenta d? corrompt.* 1? 
aergent <le police, maib il n’y i»ar 
vint pas et le télégraphiste arrêté 
fit m me temps que lui. fit des a 
veux complets

L’INVENTEUR 
J.fl. EDiSON

LN RUSSIE

mm
[I LES ECOLES

HA ClMMIESWN SHULAlHE DE 
WINNIPEG N'A ENiTIUK BIEN 
K AIT l’MUH \U.EGKfi I.K Si)K)

• UK LA MIN'IHITK

lui I i.Al . 1,11)1
■ • * cru
G \ : I E

E\ O' 'OTI
H- M EH. 

avee

1 1

PRIME No 7

Plume-Fontaine
PRIME No. 3

Magnifique plume fontair. en or, 
avec réservoir et porte p unie en 
caoutchouc durci, de preniiîrt qua 
lit.'*. (Ytte magnifique plume pout 
k 1 vi r i\ écrire un nom ère in alcu- 
lable de papf*s une f«> s remplie.

Nous donnons avec chaque plu­
me un compte - goutte pour la 
remplir A volonté.

Le tout est c mtenu dans une 
jolie botte de car' >».

TmihivH n .*

UlaVEPC»’..

m'' il
PRIME No. 11

Porte-Monnaie
1 ypc ‘ L'niversel’’

en beau cuir. Fndroit rc- 

servé aux billets de banque. 

I rès pratique pour la mon­

naie.

IY't 1 r. c •!•••■ n' < . : • • ' 11 i —1
IhUi.u» S ir pi ♦ . • fu>»\, tiainic- 
dorée cuivre, coiub arrondis. Cb-i 
que volume dans un étui. 

.Ambres 0.r>

Ange Conducteur

SSSKS3
A

PRIME No. 6

Haliure capitonnée, Pégamolde 
gros grain, ornements tn or hui 
plat, trauebe rouge fous or, coins 
arrondis. Chaque volume dans un 
étui.

Timbres 0.s.

PRIME ?o Cl

Porte-Monnaie

lie beau c i r j « u 1* ; 

p • rl io»liôrt nii1 g 1 uli’o 
.e \ homnits il' flaiio

11 n-edra en surclé

tous vos ptpirfs | ré- 

ceux 1-1 surtout '«)tre 

argent

MONTItKiAt.. 2* Mgl J -iriHfO
ILLUSTRE ELECTRICIEN SERA sue de St-H-. i.larp <■.» lep irt. iwr-ii'r 
L'HOTE DE GRAND DUC ALEX ill «•>»' P »'ir l'i".p,.t, i,;.i I r f
ANDRE, COUSIN DU TZAR. 3n>" •l»n« la prov;ii •« . l.tn f.- Ui

rcpréfientBiït de joarn rhi nin u.
j NKW-YOHK. 2V V. Thomas A. de chuhct tiuelqueu m: av ar lu».

}• • i < |r • {• in \ ««ntear irné- uvjint •> »n dé,;..<f t
lain, ;i nc'çpt ( m fore m vu»* Au |uiirt •! ’ v\:< l‘s fntt, 1 dit

t . l’itMf • ’ G ',#* d.r L. \ .u ... ■ j * - 1»i(Us.( >.Ml :
• ^ P r • "T ' I t ■ -r . y , t. .• ' .1 «• qu
• 1 h de d *1. ; duc '1j - n ' .p- . m dr; m»;. il \ •* »\ \ \ t \ r. '
Miel couitti deux ans. !

' ' ' • ' ' * uii‘h’v u:............... 1; ; 1.1 r 1 pui la i . .* .* •. n’> i ’ i *
iniratedr Hinrère dv M Kdihon e t le ,jYffi ! «Un-s Ta 11 it - 1 ». r
• .«a f lui ifi-Vm* f ’ ft':»-^»* vivement .". ml R ,n -*• d.,11 ’ U c ,.t - t

•t
1^* - U e:.. t « . • ‘ .«mu le V , ., f „ r iit . , |* . d
Bj1 » ‘1 ^’n «n Hi\**i* am a une tritinde m- .rnrros .,11 b*» e^t:. !i. ur s ♦ i«»t ■
fH fine " ‘ ” !— P.!>'1h*<U- t hl’.Uj r . .„I|t n.. ,.lït4 ( t J,, v.qit .

gc duos ce pays. <v'- 11,,n ^ n lh ,)t nr

HR

H,... -
' <ü R i-sie sur l'impor

r‘.

M Rd.sM bu ronfAreoce- I-’ ir..ill?v!i [»orti r 1)1.*

!ài retour, le grand duc Alexaiiili 
venir «*i Amérique, Lan proCharir

rtarurp piatique t OT nnn- .■ .t • . uriy* 
Winaipvg, Braii'Uni t I»* 1 
f omm'*s obü
f:‘als des école» tndép<iid

• tua

n-

K' 1- «r ar.so ai.-. W p-ui.'. • „ r(
fit NOUVELLE DES < HEMINS DE " nr l,,‘' f”' ’ '''l'"'' '
*, e la double t-ive | uijourl hFER

Yole 1 d’aprV b s 
tiques tl .nuée p; 1 
nom'» e de nrlle* <1 
const! uits 

•mpagnie

( i T \ 
chemins

n h nt l'J 12 per « ett

i'*U. . RM 2 An^iil
2)4.00 s.73 r’3i ;

. 2 H 2.#. •>n if» Md/»

334 2‘ » » 4 33 >

à'Y

tÿsmWi

l'fièie d» trtnplli !< biill»’t)ii •: i n T.-il» 1* " Vr r «

Jolgumil la Hnmnio d'un»’ piaf?** «f »J» in«'* ( 1 i.... !'IM ul*',ii:a|n«,nl

nu A “La Tribune.” •! Sfi' i b? •-«kç, fjtjé

Bulletin
Ci inclus une piastre et demie ($1.^0) pour :n .1. • .licmcril au Jourunl 

‘La Tribune ’*, «le Sherbrooke.

Nom

(* T. K .. ...
Tran.<ci ni fnen 

ta!

Tot U 
\ de i 1rs détruis

(i T U ... 
Li: no ni« ^ v
IN? Régi lia vers le- limite* 1.; 

j te n ilinfiale** 
loban A itaitteford 
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leur antarctique, est arrivée ici fiier.T 
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- K pour 40 Hfiuéec, 10 anc
l'art i' « prcHcnt recommandé par 
lee u/decln». Pour maladie* de 
fermn , |>f<*cure/ voua le» pilul**» du 
I>r V■ rt*l j'.ur l**e femm***, chea vo 
tre pharmacien.
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•d »• h retarde aont réel», 
iffend ur» pouvaiim ou non 

I**h triivaui. hii lieu de les 
mme ils prête ident avo r

Lca v^ciîbria qui en semen! le 
besoin trouveront les

LAXATIFS 
N A-DRU-CO,

Hea plu* aille»oa» a» aautatit â .c 
F malaise. L'»ufm«ntat on des dosecl^ 
fi*’est ré *sr.*:re 25 cents lal
* toile l: *r.votre pharmacien. ia4p "

Aj’icmi D’1*« B*é Cia* cm C* •» Canada Inaltad.

Hausse rapide
de propriétés

— DANS —

V eut! I LION, A LT A.

Ij* lot No M du hl«>r No 4 fut 
vendu A Vermillon, la nemain* der­
nière, p *ur la nomme d‘ SIHfÀ) 00 A 
M A Kurtz, de Knoxville, Iowa.

(’’evit in heureu»e nouvelle pour 
le« Mn* qui nt déjà acheté des pio 
priété» dî lu J. H. Hell Realty (’o 
de Fn .-rbrooive. (due.

A Vermillon, fe’ir propriété est »l 
tuf dt n !e- ld<» h hui'.ant.i, »ur la 
rn fie ru *, d if , si <«tte propriété 

• et proturé un tel prix dans Ver 
milieu, le« pefroon s qui uni a h lé 
> * H 1 » Il K» ;.ity ( o , peu. eut sfl- 

r nutj c n Sure ,ti« le r ot« jw 
'out P i» 1‘ prix d , S U dut d Î 

I ‘ iX h.it.

niin
OU UN POISSON ?

IL H AMT I)K TOKTUKB —UN CA 
UITAINK IfK PAQUKBOT S UH LA 
HKLLETTB.
NKVl YORK. 2>î.-C’eût de la tor 

tue qu'il s'agit dan» un procès qui 
puHflioune le public.

Le capitaine Downs, du paquebot 
‘ .Saratoga”, est accusé d’avoir placé 
de* tortue* but le do» pendant son 
voyage de Cuba A New-Yîxrk et de

UNE EO.IEIE 
UUÏIERE QUI

PERICLITE
TEL EiST LE HAFI’OKT ALAR­

MANT FAIT DK LA CON VL... ... 
LAITIERE DE BEDFORD CAR LA 
"(iA/.KTTK DE MONTREAL 
HIER.

' Nou» liBjns il .118 In “Oazett '' du 
llr '‘v'.ir Iii-rcf une patte pour len 27 courant ces nuelquea lig-iea dont

VICTIMES DE L ACCIDENT

V.atriloo, 2a. — MM. L. ILilden et
Jos imviau, tous deux de Waterloo. 
étaient »ur l in des trains qui sont 
venu» en collision à Saint-Lanitiert, 
il y a quelques jours Ils «>nt reçu 
quelques blessures dans l'accident.

M. Holden dent garder le lit et M 
I)a\tiu, tien que pouvant se lever,
F îffre de graves contusions dans le 

, dos et sur les reins et a peine à mar- 
L» r.

— —.0:------- -
DRAME DE LA RUE MONTRE­

AL.

ittacher sur le pont de son navire de 
éche. Un .ury s’est réuni, composé 

de fU)oi<qrifttes très savants, et qui 
doit décider si lu tortue est un "ani­
mal” ou un poisson. Car le poisson, 
parait il, n’est pas un animal.

Hi la tortue est proclamée animal, 
je capitaine Downs sera puni pour sa 
cruauté , mais il sera acquitté si la 
tortue n’est, officiellement, qu'un 
poisson. Etrange procès qui fixera 
ine telle démarcation !

IL N'EST PIS 
FUIT CWE

LE

F fi

n'>UH lui laitcoi* lu mpclisabllit
COWANHVILLh, 26. (Spéciale» . 

Otî a ouoert cet après-midi, une con­
vention de la Société d’industrie lai­
tière de Bedford, cui,g. âce A 1 apa­
thie des cultivateurs de ce district, 
pourrait bien être la dernière. Les 
111‘iiibres de la Société ont manifesté 
si peu d’intérêt et un tel défaut de 
cooi>énit?ion, que V H.-H. Fostvr, qm 
1» préaide depuis »e d mande
s’il va la dissoudre.

Une exposition tie grains de semen- 
te, la première qui se tienne sous les 
auspices de la s(»ciété, n’a groupé 
qu’une vingtaine d’exposants. Ce fait 
oint A l’état d’esprit régnant parmi 
les cultivateurs, f lit croire A l iiiuti 
té de soutenir l’effort par 1" maintien 
de la Société.

-------- :o:---------

L individu que l’en a trouvé, la tn 
fricassée d’une hall, sur le chemin 
M /ntréal il y a quelques semaines, n< 
serait pas John Laird, d’Island 
Brcox, comme on l’avait annoncé dans 

île journaux.
( n vient en effet de recevoir ke 

Cc-oksbireune dépêche de M. L.-H. Van 
dyke, disant que Latnl travaille dans 
ses chantiers depuis l’automne.

I«» pénil le affaire de la rue Montré 
al reste donc aussi mystérieuse qu’a- 
vant.

--------  o :------
nu nnnun

U’îl V’ENT

VENTE PAR HUISSIER

Provia e île QuMtfr, District .1* St- 
FrsotoM, Cour lie Circuit, N > 922. 
Emile Kioun. ilemanJeur va K La- 
maicbe délendi.ur.

A vi» public est par le» prfarntus 
d .o ïd <pi« lundi, le 10 mur», l 'IÎ, A 
10 heures de Pavant midi, au dorr Ici 
e du d'fendeur. 17 rue Windsor, 

■iuns la i itt' de riberbrooie. district 
saint Kr. i. • eront vendus par 
l'itoriL's di justice le» effets et 
narebandises saisis dans cette cause, 
avoir:— un bureau à derire; 1 Luf 

! 11 ; 6 chaises ; 1 table à d u i . 1 
luis, hircante . 1 bureau : 1 rhif

l nmer ; 1 miroir. A Sherbrooke, ce 
J !ke jour de lAviier, 1913.

SOUMIsSiÜIIS

De» soumissions seront reçues pnr
te soussigné jusqu'au samedi. 15 mars 
1913. pour l'achat d'un terrain va 
cant situk dans la rue Wellington, au 
Sud du Thfitrc Ma.esty, ayant une 
facade d’environ 79 pieds sur la dite 
me, avec une pro'ondeur d'environ 
1C', pieds.

Les soumissions devront Être adres 
skes comme suit au soussigné et mai 
quérs “Soumission pour la Propriktf, 
rue Wellington”.

Aucune soumission ne sera nécessai­
rement acceptée.

Sherbrooke, 22 fkvrier 1913.

F. J. GRIFFITH.
2L28 F—3-7-H M Sec.-Trf's

: 'U " r ti ”
I • ; i ; ! l

NB*' -

Deux Jours d Cpn-gnes

Vendredi et Samedi
Chez POUTRE

C es -.- pce i a 1; ti's ni \ eir i

ILS DEVRAIENT ETRE

tl

Ol/i b-oiitient le rapport fait par 
w A IL DhvmI, iîr Wimnp«g, lors de I , ....
H<ri) p i -v. ■ A I h rbio»kD «o tlêi.t*in I* LI H K. 28. ( bai 1er
I. e .a. I lut I i dit d in c- journal ' ,r"ly' "" vagalH.nd, » kUnt pr-
.,11- ta i .pi.ftk oflrric pur !„ 1 H ' s',lt' “u Jeffct* m Hosptal pour
1 ,11v l'i (, .1 le p’ar. .n,nt le plu, soigner gratuitem nt un-
rn l'ride iju'll n'ait jamais vu offert bronchite, l’int.rnc. nirt 
la ■. a i ^.u j;c d une.. icHA.-.,..!.Ukl.UiictV- tut ktojink de

?tll tému;n <ti
rrd'hui.

l*<

l'inb i* il»*s Int s l’Oll':>t.

N V MANgUEZ UAH

t ivz ce qi*

f«*j mé<» jusqu'à luuUi. 
. -ui * «iui b e t <î* 
( ' .- • .» oMU' hi ih

«b, A 7 30 Immiics, le grand cncsri 
Talbot, ru*' V. 

l»«'b Titres lia» bans sacri 
hrétirns , a tel encan, »*< 
Ht qui se rôtit «aenufs l

f 1 II H1 dtl Ht
Hnglon. 
fient b** 
unit le» 
jutnais. En foule

it'-'un** puleation du c<rur. A lore ■ 
[de nrom nrr son bis rrinmt A 
droite rt A gauche, il f i!t par dé 

>uvrT qu- H-rry av . t c t organe 
a cAtk droit, de n.‘nr* que 1 ■ V

* * t 1 apprfuiic U‘ s ' t ,\ gHU • M
| r un mot, tout ** t h *:« dessu 
'imhoiih ou sens dtvai.t d .n r 
ins ce corps Henrv n 4.» ans, il 

> 'a jamais été malade rt fc-* n'd*
1 u H-.uitnt qu’ils n’ont jnmHlH

LES PROPIM KTAIKKB DE K AT K 
VALE A ('H ETE UNE UKUlMtKR! E 
Fiti )MA(;KR!E

i De notre forr ?hTiondant r- :ulicrt 
KATE VALE -v L* i roprié 

fit* Yn de • • tnf • aeb.'t'
n’entÇ.mL’e cf funogMie de Irur cu­

ré, M l’a ié L N (’an n, et 
♦ former rn • ciOé ccopé-r; t 

Ip» règlements ibs dite»
IA^tf nke seniM ' être d

r» , » L i * à. '
BITIONS DANS LA 
ANGLETERRE.

NOUVELLE

. >nt

»cié* éos 
meillpnir

I •.nté» le )a

—-----•. o :
iura d'hygi

1 < •

plct

i •' pus vos yeux en portant 
11 * - qui ue sont p i» parfaite 
ajustés A votre vue. Un soin 
• • x colite peu et vous n»* pou 1 

i ii p.i. srr Fshiiver. ma tné | 
et c instate* la différence.

J (’ McC'ONNKLL,
Opticien,

135 Rue Wellington
- oXo--------

M MULLER LE (• A R (.’O N N ET

• /. pas ijtie J. O. Darche, rue 
t KititH rival p<»ur faire parai 

avantage un petit garçi»ti, 
mère veut acheter un com

P f fl b 0 K i t
.1. H Roberge. 
Mlle aujourd’hui.

310 ,

de ('hesfaam,

, ” t t'r.d u parler 
< n v« l’envoyi 
* *j miner à Ne 

i reviendra i< t

d’un co an 
r d abord se 
» York. t\ p ès 
où. tin>y< miHi

M I

oit
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CASINO

l'Icku k l'apei» Vitagi-Hpli
n i» Fetiiure with .1 ha Bunny a»

“Uickwirk”
Until, h \\ coly
The (inn Mau Kssiumy

Comedy
'lit iptem Sacrifice Lubin

POUR AVOIR LI­
VRE UN SECRET 

DE FABRICATION
! N MlLOYl E T ( H » N D A M N E \

. \NS DE U RI SUN ET $2«K) D A 
MENDE

f AIMS \ls R y a un peu plus de 
d.üx an M. Vrthur Herman» était 
etir* >é a I* fübnqiia de papier d’é 
ta m Verkinde et fils. A Halluin 
«v > En beau jour, n’nyant pa» 

.» t n ! .ugoientatton d’app.dnte 
ut i t il sollicitait, (1 quitta cette 
in.3 n pour entrer dans la maison 
co rotife Mamel \ aii|rotp et lUom 
s? ll obiin • râlement

MM \ k Inde et fils n« furent pa» 
b * *»*eice\«MI qu un de
L> • . ta de fabiiratom «valt été
ré'. !«■ à leur» coururreut» , U s’agi» 
Pr* d u secret comme!rial impor­
tant n lut pernasttait de n etn 
P b qu'un kilogramme et deuil d é-
ta* ou lieu de deux kilogrammes par 
feui’ de papier.

t ' «t ruction fut ouverte par M 
IVl d t parqttef \r Lille, c<intre 
He nu ns et sen nouveaux patron* ; el­
le a! dit A un non Heu en faveur de 
op» t *- • n t • r » et A de* pour*» rite» eor- 
r#rt> melles pour l« premier, lie tri 

-
d»* i’iirtlcle 41» du rodé pénsl, qut é 
dicte • «Ities s^v.Mes l*our ceux qui 
ont i vt é dee seeiet» de f vlirlmllou A 
des <* n'Tt M Hatnsl étant de n» 
tl* U belr**, a (ondbMiné Hernvin# 
à rt* ux H’ de rrv r» et 1 ,è(st frstlCa

R ET A IKK D AMBASS A DK

U Trudel, de Tn is RiviC 
roh. était à Sherbrcw.ke, hier

M E O (îrundy. du g C R.,
* t en voyage d’affaires A Ton»nto

M v1 R H «Ton, de Toronto,
est en ville

M K (iohhohn, de Saint Hyacin 
the, pht A Sherbr<M>kc par affaires

M L W Stokes, de Bury, est
en ville

M W .1 Mac Been, de l/cwistoii,
Me est enregistré au (Rand Central

ohp. il per met 11 a à d’émiirmt*
rhlrurgiem* d'tudicr son “mèca 
nirme" tout en le découpant pour 
en remettre chaque partie A la pla 
ce naturelle

V V . .

(•rogoi. 74 Av.nue Beatty, agent gé 
néral du chemin de fer Erié, H appris 
que s !i fils Ere»! MacUregor, agent 
voyageur de la Ligne Allan, s'est 
n*»y6 aeeidtntellerîient m coiiih d'un" 
excursion «le plaisir A Nasaeau In 

C » Occidentales Anglaises

LK ( VL’.VE \E MEXIQUE 
(Unite de la 1 *r‘ page)

; s. le < > <»..el 1 ■ i '-’lave s r^n 
d;t mux ai'** rités de (’r-.zaba, dans l’ê- 
* t le \ rn Cru/. e che' re elle s’en 
'i n <’ :tH U C’ti' t;Uc. . in *X n*
. • /is ovorvl^e. du u iii»h T? do la

- rre et il uuim pr Jableni'*:!! une 
entrevue avec le ►:én rai H-.ierta.

e gouvernem .,t -n, ri.-iin n.» s’at­
tend pa* A être ob i ;é de fwirp inter­
venir le- troupe» «le Galveston au Mp- 
xi'iue. Tout au plus feront-elles la 
patrouille sur la frontière, afin d’em- 
pècbpr les bandits et relrelles mexi 
rains d« pCiHrer aux Etats Uni». De 
plus, A titre d’expf ^ t n i», le^ troupes 
feront des marches forcées, jusqu’A 
l>eon Spî ing» T» ^a>. Li s stratégistes 
vont profite! «b* cette occasion p >’ir 
démontrer leurs théories sur la forma­
tion des brigades.

(Dépêche spéciale.)
MANCHESTER, N. H., 2S. — Wil 

frid (i. ana, 1? policier-athlète de 
Montréal, est arrivé en li^tre \.ll',

CabaU.i est Canadien-français II 
* »t n* A Farn'vim, P. Ci., le 20 janvier 
lH.s‘. Il pèse R»5 livres et mesure ' 
; U. 9 ’ uc- h > f?t ture Iæ t )'jr *1 
•in biceps £, ^st de 16 pouces et 

s
n e*rt* r ir, 40 pour?», sa ce ntur"., 

30 : onces. s:s cuisses 2!' pouces et 
7 nu lets, 19 pouces.

Cabîin i »i établi récemment à Mont­
réal un record mondial. en levant, 
d'une seule main, une barre A sphère 
d * 2S1 livres et demie.

li a déjà demeuré à Manchertufq uuk..; 
rt y a plus de cinq ans qu'il a quitté 
la ville.

Cabana est actuellement A or. an 
Fer une tournée dans les principaux 
centres ccfitres de la nouvelle An"*!0 
terre, et son frère Arthur l’accompa 
gn«.

l^e jeune athlète afirme que, sa tour­
née terminée, il ét ablira un record en 
Irt d’une seule main, le joTi poids 
de 300 livres.

Avant de venir ici. Cabana adonné 
«les exhibitions A N» //-York, Boston,
Buffalo, etc.

: C
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CO H SETS
f, A un I'>i.\ ii-- Dchanus

A UN PRIX DK DEBARRAS.
.a eeu c raison pour laque •• nom 

vendons ce» corsets A ce pn- t.e v;ii 
C spéc » t, eut, lu'. UOU m ni: u * 
uequss grandeurs dan.i ces igné 

que m us vouions êcou er entièrement 
Qu t ‘ d üérents s t y ’ c 3 A votr^ choix 

.afeursda il.00 A $1.7'..

V' rvEîREi.’I \ S. MiiC1
83c

V C I C I --------

M .1 K 
est eu ville.

Janrlle, tie Richinoud, 
en voyage d’a. fa il es.

M I A Beaudoin, marchand «le 
l-'ant Aiigu», était «le passage A Shcr 
brooke hier, par affaires’

M l'abbé UlnnHHnbjn. de East 
Xnguu. a passé la journée d'Imi A 
Sh« briH»ke

M Kdoiianl Binette, «le Garthby. 
qui était en promenade clrt'/. «ten a 
ml», est retourné ch es lui.

En ville .1. F Mas*1, Sawyer 
ville K W Uoiilin, Si»iut Isidore . 
R Prouli. Wimlsoi Mill». 
enrègi»tt é« au entai

'! l'abhé IsacbatMT. Vtiairs A 
Weedon. ee*t «le pasnage au Séminaire 
et A l’évêché

M J K 
«le. est en pi 
depuis hiei

Isunouette, 
**meimde ,'t

île («a I’Ach 
Bherl)TxH»4iet

Montréalais en 
Body .1 Villeneuve. 
R Tétrcuult

ville MM 
.1 Larentc.

lu ba« «le la page 2. apparaît 
aujourd’hui l'annonce «le» imprime 
rie» «le .1 Mitrdick «v Co

M K G«>»selin. »le Salut Myacin 
passage A ShfTbri*«»ke
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W slliugU.o. Tkl. Roll,
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HIMGTON. 2M. l>» »étiat a
fné 1% nomination de M Irw»n 
ughBn au p*»ste de eecrMaire de 
i^wéde améroMiine A l/CMidree 
d.-nné la rvarité «tes relation» 

lAtiauea pendantes entre la 
e U'Haf’ue et le» Etats Unis. 
oiMiroini* »e St»nt unt» p<air 
e«ttr ti'.minattovi d allant plu» 
* qu*« n n'a paa encore r.an 

'^e^eeU! à l smbtsssdturW» * • '1

M Fîan«,»..» !>rrv*ti qui travail, 
lait A .Sherbrooke depuis quelque 
temt‘8. e-t parti p«»ui aller «lenieum A 
Montréal

M W U. Albert, d'Kdmondston,
♦ et \ Sberbr«H»ke depuis hier, par af­
faire»

Mlle Eméiia i4SV»erre était en pro
menatle v'i*e» •** mère Mme Vve \r 
th »t finMtb**^ «• Bi'èk Kore^**, ce • 
Joui- iloroirr*

«I 3 l i.Hili -li NuUv Dsuis As
H.tp. r,’ \-q.l vu»lls« MS fil

n «Is J, rs .» *Tsyi* js. %tui» .|* 
l« ( h Nr'l, oa ne (Jtuvk

lut msjorltk ilrs kpiturirs d» la 
H tuts V ills mit .IM'i.lk t), fst msr k 
7 hsurs». iss lundi soir, k partir du
10 murs

'1 K D'kmoui .Is l<srbn V H i 
ktsit sti nils hisr visit sut «rs ntnis
11 sst rspsrtl nn]mird but f«tirtr 

is l’istolss dans s« 1»Tt

Mm.m t M Mi son si nsi ^ns Mils 
irrisr. S..M .1» rotoiir ds M..iitr*«l, 

•Ils» ont vitit* *ss juTtt-'jrs» d*

\’(>ulf/-vous ôtrt- satisfait 
île l’apparfiicc de uitrc ]>ctit 
^ar^oii ?

N'c inaiu|uc/ pas -U- venir 
voir imtre iii.i^tiitii|Ue ehoix 
d’Habillciuents de Serj'e 
bleue marine de haute qua­
lité, panlnlnns bouffant, prix 
variant de

$5.00 > $9.50
Habillement “ worsted ” 

brun rayé

54.50 $5 00 $600 
$6.50

Habillements “ Buster 
Brown ” |s>ur les ]>etits de

$1.49 $1 98 $2.50 e* 
$3 00

Xmis donnerons à ce rayon 
plus d’attention que jamais, 
n'ayant acheté que des arti 
clés de qualité supérieure.

Un* ris t ts

J. O. DARCHE
67 rue Km j;. . Haute-Ville

U N ë PROPOSITION
(Jni af/im a l eriinitenmit ro/re atU ntiou.

Nous venons de recevoir au-delà de

1000 ECHANÜLLONS
d Etoffes à Costumes ou à Robes d’une des 
plus grandes MAISONS DK GROS

CES ÉCHANTILLONS seront montrés - aux 
comptoirs des étofles durant les journées de

Jeudi, Vendredi et Samedi 
seulement

Les prix sont de ceux qui accotnoderont 
votre bourse le mieux possible ....

VENEZ LES VOIR

BLOUSES
A des Prix d’Epargnes pour

VENDREDI ET SAMEDI
Blouses en Lingerie Blanche

Voici une occasion spéciale de vous procurer une 
bonne Blouse blanche à un vrai prix d épargne. 
Collets hollandais ou hauts. Manches 3^. Gran­
deur 34 à 4<b

Vendredi et Samedi - - 88c

(

Blouses (Peter Pan >
Rayées bleu ou tan A 49c
Blouses en Corduroy
Grandeur*. 34 à «2. & 14)8

Blouses en Vesting
Collet» rt poignet» 1 1(1
mou» à ............................. I • 1 ♦ J

Blouses en Guipure
8 diffkrent» patron» & 1.98

BLOUSES TAILLEUR «n TOILE BLANCHE
avec devants unis, par remplis ou btodés 
Un lot de 5 douzaines. Grandeurs 34 à 42.

Vendredi et Samedi $1.98, $2.19,$2.39,$2.79

Achetez chez Pout ré 
Et vous épargnerez

13Ô-135. rue Wellington, biierbrooke.
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